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Amr Moussa, S.G de la ligue arabe :
«Ce qui s'est passé en Libye diffère du but qui est
d'imposer une zone d'exclusion aérienne et ce que nous
voulons c'est la protection des civils et pas le
bombardement d'autres civils (…)la protection des civils
ne nécessite pas forcement le recours à des opérations
militaires»

Nos prisons intéressent les Britanniques 
Un protocole d'accord pour le renforcement de la coopération en
matière de gestion des établissements pénitentiaires a été signé
récemment entre l'Algérie et la Grande Bretagne. Ce protocole
d'accord vient sanctionner la visite en Algérie du directeur général de
l'administration pénitentiaire du Royaume-Uni, M. Michael Spurr du 17
au 20 mars courant, indique un communiqué du ministère de la
Justice. Les deux parties ont convenu de travailler de concert sur les
questions d'intérêt commun "pour l'amélioration des performances
entre les écoles de formation dans les deux pays et le développement
du partenariat entre la direction générale de l'administration
pénitentiaire et son homologue britannique", précise la même source. 
Lors de son séjour en Algérie, le responsable britannique a visité
plusieurs établissements pénitentiaires où il s'est enquis de la
nouvelle architecture et de la conception de ces établissements et de
celles qui sont en cours de réalisation.

EL Haibiri à l’écoute 
de la contestation 

Le directeur général de la Protection civile, M.Mustapha El Habiri, a reçu une
délégation des représentants des agents de la Protection civile qui ont organisé
jeudi dernier un sit-in à Alger pour exposer des revendications professionnelles,
a annoncé ce corps. Les discussions ont porté sur le statut de la Protection
civile qui "est signé et sera publié au Journal officiel numéro 15", a-t-on précisé
de même source. M. El Habiri a indiqué que le projet de régime indemnitaire a
été transmis à la Fonction publique et un représentant des agents de la
Protection civile siégera au sein de la commission mise en place à cet effet.  
S'agissant des sept agents mutés ou suspendus, il a précisé que leur situation
sera étudiée au cas par cas. Concernant la revendication relative à "la pratique
de l'action syndicale en toute liberté sur le lieu de travail", il a rappelé que
l'activité syndicale est consacrée par la loi mais doit être exercée dans le
respect des règlements. 

Un article du très prestigieux journal le New-York
Times a dans son édition de dimanche décrit le
processus qui a mené Obama à se décider à
intervenir en Libye. Selon le journal américain, ce
sont trois femmes, Hillary Clinton, Susan Rice
ambassadrice américaine à l'ONU et Samantha
Powers , conseillère au National Security
Council,qui ont convaincu Obama jeudi dernier,
soit juste avant la réunion du Conseil de sécurité
qu'il était possible d'intervenir sans risquer de se
lancer dans une opération débouchant sur un
nouvel Irak. Le président américain a pris sa
décision parce qu'il a été alors convaincu par ces
trois femmes que les pays arabes et africains
l'approuveraient et ne verraient pas en lui un néo-
Bush. Par la suite, poursuit l’article, les Américains
ont laissé les Français se mettre au devant de la
scène. En clair, si les trois femmes en question
n'avaient pas convaincu Obama, Juppé, Sarkozy et
leur résolution se seraient fait retoqués à l'ONU.
C’est du moins ce que précise l’’article du New-
York Times. 

Et de femmes tu t’entoureras … Un baptême 
de l'air à l’âge 
de huit minutes

Une petite Autrichienne a reçu
récemment son premier baptême
de l'air alors qu'elle était âgée de
seulement quelques minutes !
Alors qu'un hélicoptère des
services de secours allemands vole
dans l'espace aérien du pays, la
ville de Salzbourg, en Autriche,
lance un appel de secours pour
faire face au cas d'une jeune
femme sur le point d'accoucher et
qui a donc besoin d'une assistance
médicale. Le pilote de l'hélicoptère
n'hésite alors pas et descend pour
prendre en charge la future mère.
Une fois en vol, les personnes à
bord de l'appareil se rendent
compte que l'accouchement est
imminent. Le pilote de l'hélicoptère
se pose alors dans un champ, et
assiste à la naissance de la petite
Janine. Huit minutes après la
venue au monde du bébé,
l'hélicoptère redécolle pour se
rendre à l'hôpital le plus proche.
Selon RTL Info, l'enfant et la mère
se portent aujourd'hui très bien.

Jeune couple 
à 163 ans

Il n'y a pas d'âge pour se dire
"oui". Betty Erskine et Robin
Tremayne l'ont prouvé ce week-
end en se mariant à Exmouth, en
Grande-Bretagne. En effet, les
deux amoureux sont âgés de 90 et
73 ans, ce qui fait qu'ils forment un
couple de 163 ans !Les deux
tourtereaux se sont rencontrés en
2003, dans leur maison de retraite
de Uffculme. Mariés déjà deux fois
chacun, ils sont tombés amoureux
l'un de l'autre très rapidement. "Il
m'a semblé bon. Nous avons
toujours été d'accord et ne m'a
jamais laissé tomber. Il est patient
avec moi et s'occupe très bien de
moi. C'est tout ce dont une femme
rêve", a expliqué Betty.
Les jeunes mariés devraient partir
en lune de miel dans le courant de
l'année, une fois qu'ils se seront
habitués à la vie conjugale.

Repères
des forêts de la wilaya d’El Tarf ont été
cadastrées à la fin de l’année dernière malgré
des difficultés rencontrées sur le terrain, a
indiqué le Conservateur des forêts.

100% migrants en provenance des côtes libyennes
ont débarqué lundi matin en Catane (Sicile)
dans deux embarcations de fortune, a rapporté
l’agence Ansa, citant le police italienne.

20 est le nouveau bilan du nombre de décès
enregistrés suit au tremblement de terre de
magnitude 9 sur l'échelle de Richter et le
tsunami du 11 mars dans le nord-est du Japon.

8679
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LA LIBYE SOUS LE FEU DES PUISSANCES OCCIDENTALES

Le « flou » de la résolution 1973 du Conseil
de sécurité de l'ONU

La puissance de feu des
puissances occidentale
continue de s’abattre sur la
Libye, malgré le cessez-le-feu
unilatéral décrété par le
colonel Khadafi.  
PAR SADEK BELHOCINE

L es puissances occidentales ont lancé
dans la nuit du dimanche au lundi une
deuxième vague d'attaques aériennes sur

la Libye après avoir stoppé l'avancée des
forces de Mouammar Kadhafi vers Benghazi
et endommagé une partie des défenses antiaé-
riennes du pays. Les bombardements de la
coalition internationale ont touché le cœur
de Tripoli dans la nuit de dimanche à lundi,
leur but étant aussi de couper les lignes de
ravitaillement de ses forces pour les empê-
cher de se battre contre l'opposition. Un
bâtiment du complexe de Kadhafi situé dans
la capitale libyenne  a été détruit par un tir de
missile cette nuit. Les opérations aériennes
françaises, elles, ont repris hier matin,
indique le ministère de la Défense. Pour le
gouvernement libyen, « la coalition inter-
nationale et les rebelles viole le cessez-le-
feu » annoncé à nouveau dimanche soir par
les forces militaires, selon des sources au
ministère de la Défense citées par l'agence
officielle Jana. "Les autres parties n'ont pas
respecté le cessez-le-feu. Les bombes et les
missiles continuent à viser la Libye, tandis
que les terroristes d'Al-Qaïda continuent
leurs attaques armées", ont déclaré ces
sources. "Les bombes et les missiles des
agresseurs ont tué des dizaines de civils, au
moment où la Libye respecte un cessez-le-feu
total", ont-elles ajouté. Tandis qu’un diplo-
mate a déclaré à l'AFP qu'une réunion à huis
clos du Conseil de sécurité sur la Libye devait
avoir lieu probablement, et cela sur fond de
dissension de la communauté internationale
sur les objectifs assignés à la résolution
1973 de ce même conseil de sécurité de
l’ONU.

Réunion du Conseil de sécurité
Les consultations à huis clos prévues au
Conseil de sécurité de l'ONU ont été récla-
mées par la Chine qui préside le Conseil de
sécurité ce mois-ci, en réponse à une lettre de
la Libye et une demande de la Russie, a préci-
sé un diplomate. L'objectif de "déloger" le
colonel Kadhafi du pouvoir a été "clairement
énoncé" par la communauté internationale, a
déclaré le Premier ministre belge, Yves
Leterme, alors que des hauts responsables
américains ont semblé dire le contraire. Le
chef d'état-major de l'armée britannique, le
général David Richards,  lui, a exclu, hier,
que les forces de la coalition prennent direc-
tement pour cible le colonel Kadhafi en
Libye, contrairement à ce qu'avaient pu lais-
ser entendre deux ministres, dont celui de la
Défense. Interrogé sur ce sujet par la BBC, le
chef d'état-major a répondu: "Absolument
pas. Ce n'est pas autorisé par la résolution de
l'ONU et je ne veux pas en discuter plus". 

Les volte face
Le secrétaire général de la Ligue arabe ne sait
plus si l’organisation qu’il dirige est pour ou
contre l’intervention étrangère en Libye.
"Ce qui s'est passé en Libye diffère du but qui
est d'imposer une zone d'exclusion aérienne,
et ce que nous voulons c'est la protection des
civils et pas le bombardement d'autres
civils", avait-il déclaré dimanche à des jour-
nalistes. Coup de théâtre un jour plus tard, le
chef de la Ligue arabe affirme que ses propos
ont été "mal interprétés". "Nous sommes
engagés envers la résolution 1973 du
Conseil de sécurité de l'ONU, nous n'avons
pas d'objection à cette décision, surtout
qu'elle n'appelle pas à une invasion du terri-
toire libyen", a-t-il déclaré. "Nous tra-

vaillons en coordination avec les Nations
unies pour protéger les civils en Libye", a-t-
il ajouté. Le Premier ministre russe  a été
pour sa part constant des les positions de la
Russie et a été plus loin en critiquant les
termes de la résolution 1973.  Vladimir
Poutine a comparé la résolution de l'ONU
autorisant une opération militaire en Libye
aux appels à la croisade du Moyen-Âge. "La
résolution est déficiente et imparfaite", a
déclaré le Premier ministre russe à des
ouvriers d'une fabrique de missiles balis-
tiques. "Elle permet tout." Critique tout aussi
acerbe du Premier ministre bulgare Boïko
Borissov. "Le pétrole et l'exploitation future
du pétrole libyen sont les principaux motifs
derrière la conduite de cette opération. Il y a
de nombreux pays africains où des centaines
de milliers de personnes ont été tuées, où des
troubles sont en cours, mais où il n'y a pas
d'opérations", a ajouté M. Borissov. Le diri-
geant de droite a estimé qu'un "blocus écono-
mico-financier" aurait forcé le colonel
Mouammar Kadhafi à "se retirer plus rapide-
ment". Les bombardements de la coalition
étrangère sont de nature à provoquer des dom-
mages collatéraux. C’est l’avis du ministre
indien des Affaires étrangères  qui a appelle à
la fin des raids aériens sur la Libye, estimant
que les attaques "vont entraîner des dom-
mages pour des civils innocents, des
citoyens étrangers et des missions diploma-
tiques ainsi que leurs personnels qui sont tou-
jours en Libye". L'Italie, elle,  refuse qu'une
"guerre" soit menée par la coalition en
Libye, a déclaré Franco Frattini, ministre
italien des Affaires étrangères. 

Probable intervention de l’Otan
Le guerre ne semble pas être sur le point de
s’arrêter. L’Otan est sur le point d’apporter sa
contribution. Selon, Alain Juppé, ministre
français des Affaires étrangères,  l'Otan est
prête à soutenir l'intervention "dans quelques
jours", dans la perspective, selon  le
conseiller spécial de Nicolas Sarkozy, Henri
Guaino, qui a déclaré, hier,  matin à l'antenne
d’une radio que les opérations militaires de la
part d'une coalition de pays dureront encore
"un certain temps", sans plus de précision. Il
semble que la communauté internationale «
ne parle pas d’une seule voix ». Le reproche
est du SG de l’ONU Ban Ki Moon. La coali-
tion, qui comprend la France, la Grande-
Bretagne et les Etats-Unis, dit cibler des
objectifs militaires, notamment des bases

aériennes et défenses antiaériennes, pour
tenter de contraindre les forces de Mouammar
Kadhafi à cesser les attaques contre l'insur-
rection. Ce dont doute plusieurs pays afri-
cains et asiatiques qui critiquent les attaques
de la coalition qui font des victimes parmi
les civils libyens. Sur le terrain, la situation

est toujours confuse comme aux premiers
jours de la révolte populaire. Les forces gou-
vernementales libyennes pilonnent depuis
trois jours la région d'Al-Jabal Al-Gharbi, au
sud-ouest de Tripoli, en particulier les villes
de Zenten et Yefren sous contrôle de la rébel-
lion, a-t-on appris hier auprès d'habitants de
la région. "Les forces de Kadhafi nous bom-
bardent de loin avec des missiles Grad. Cela
dure depuis trois jours. Les raids sont très
intensifs", a déclaré un habitant de Zenten, à
145 km au sud-ouest de la capitale, "Les
batailles étaient très violentes. Les rebelles
ont pu repousser l'offensive et ont empêché
une avancée d'un bataillon du régime vers la
ville" située en hauteur dans cette région
montagneuse, a-t-il ajouté. La ville
d'Ajdabiya est toujours aux mains des pro-
Kadhafi. Les forces occidentales les ont
bombardés la nuit dernière. Selon un com-
battant rebelle, "les frappes aériennes ont
visé les entrées est de la ville. Je les ai vues
de mes propres yeux et je pense qu'il y a eu
également des frappes sur les entrées ouest de
la ville mais j'ai seulement vu de la fumée
s'élever de cette direction", a-t-il ajouté. A
Misrata, troisième ville du pays tenue par les
rebelles à 200 km à l'est de la capitale, des
chars gouvernementaux sont entrés en mou-
vement après le bombardement d'une base
proche de la ville par les Occidentaux. Le
gouvernement libyen affirme que 64 civils
sont morts du fait des attaques aériennes de la
coalition internationale. Ce bilan n'a pas pu
être vérifié pour le moment. De leur côté, les
insurgés libyens dressent le bilan de 8.000
morts depuis le début des combats entre
forces loyalistes et insurgés. Ces chiffres
n'ont pas pu être, eux aussi, vérifiés.

S .  B .

Mission dévoyée ?
S o u s  l a  P l u m e

«L ’Aube de l’Odyssée »  cette opé-
ration militaire de la coalition,
qui, initialement avait été sou-

haitée pour stopper le massacre des
populations civiles libyennes, ne semble
plus être la bienvenue. Elle est même
violemment critiquée par de nom-
breuses capitales européennes en tout
premier lieu celles qui n’avaient pas
donné leur aval pour l’instauration d’une
zone d’exclusion aérienne. 
La Russie,  le premier pays qui s’est
montré hostile au vote sans pour autant
imposer son veto estime que l’opération
militaire contredit la résolution, elle-
même ambiguë.
Moscou pense que
la coalition s’achar-
ne beaucoup plus à
faire changer le
régime que porter
assistance aux
p o p u l a t i o n s .
L’Allemagne qui
n’était pas du tout
d’accord est
confortée dans ses
réserves à l’égard
de la coalition mili-
taire sans pour
autant critiquer
proprement dit l’in-
tervention.  L’Italie s’adonne à un langa-
ge de sourds, son ministre des Affaires
étrangères, Frattini, rejette l’action de la
coalition qui mène une guerre et deman-
de que des vérifications soit faites pour
s’assurer si les actions entreprises sont
conformes à la résolution du Conseil de
sécurité tout en gelant sept milliards
d’avoirs libyens   alors que dans le
même temps, le ministre de la Défense
prend à contrepied  en soutenant la posi-

tion de la coalition ; mais la volte-face la
plus surprenante est sans conteste la
Ligue arabe qui, vingt-quatre heures
après avoir approuvé les conclusions de
l’Elysée, s’indigne au plus haut point en
réprouvant les bombardements. Elle
estime que la mission du Conseil de
sécurité est dévoyée en ce sens que la
ligue avait donné son OK pour une zone
d’exclusion aérienne pour protéger les
civils et que maintenant  elle exprime
ses craintes sur les motivations réelles
de la coalition  aux relents politiques
tout en mettant un bémol  lors d’une
conférence de presse conjointe au Caire

avec Ban Ki Moon
qu’il soutenait la
résolution des
Nations unie et qu’il
n’y avait pas de
désaccord. Cela dit,
tous les pays qui
sont réticents repro-
chent à la France de
s’être mise en avant
et d’avoir exercé un
forcing pour obtenir
ce vote. Il est vrai
qu’au sein du gou-
vernement comme
dans l’opposition,
tous avaient raccor-

dé leur violons — pour une fois — pour
donner quitus au président ce qui est
loin d’être le cas dans certains pays où
les premières contestations prennent
forme et sont vaccinés avec les guerres
en Irak et en Afghanistan qui apportent
chaque jour leur lot de morts.  Mais doit-
on continuer de garder le silence quant
un tyran massacre son peuple ? la ques-
tion reste posée.  

S.H.

Tous les pays qui sont
hostiles à cette opération
militaire reprochent à la

France d’avoir fait cavalier
seul  et exercé un forcing

pour obtenir ce vote.

»

»

PAR SORAYA HAKIM
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Ban Ki Moon et Amr Moussa lors de l’adoption de la résolution 1973.
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OFFENSIVE DE LA COALITION OCCIDENTALE EN LIBYE 

La volte-face de la Ligue arabe
La Ligue arabe souffle le chaud et
le froid. Après avoir assisté et
approuvé le sommet de Paris qui a
autorisé l’offensive aérienne des
forces de la coalition contre la
Libye, la voilà critiquer
l’intervention armée par la voix de
son secrétaire général, l’Egyptien
Amr Moussa.
PAR MOKRANE CHEBBINE

C ette volte-face renseigne sur la frilo-
sité de la majorité des Etats arabes
qui n’arrivent jamais à trouver

consensus autour des grandes questions
d’intérêt commun. Donc, il aura fallu
attendre la Chine « regretter » les bom-
bardements de la coalition internationale
en Libye et la Russie « dénoncer le

recours à la force de manière non-sélective
» pour oser lever le petit doigt en guise
d’indignation. Rappelons dans ce sens que
cette même Ligue arabe avait approuvé
l’instauration d’une zone d’exclusion
aérienne en Libye, à l’exception de
l’Algérie, la Syrie et le Liban qui avaient
voté contre cette option. A moins qu’il ne
s’agisse d’une ruse occidentale pour justi-
fier la présence des forces internationales
sur le sol libyen, la position de la Ligue
arabe s’apparente à un acte d’impuissance
assumé face aux pressions des Etats-Unis
et de la France. "Ce qui s'est passé en
Libye diffère du but qui est d'imposer une
zone d'exclusion aérienne et ce que nous
voulons c'est la protection des civils et pas
le bombardement d'autres civils (…) la
protection des civils ne nécessite pas for-
cement le recours à des opérations mili-
taires", avait déclaré dimanche dernier le
secrétaire général de la Ligue arabe, lais-
sant entendre que les pays occidentaux
n’ont pas respecté les clauses de cette

intervention. Cette éventualité est égale-
ment plausible, sachant que Moscou a
relevé « l’ambiguïté » de la résolution
1973 adoptée par les Nations unies sur
l'intervention en Libye pour faire tomber
le régime de Mâammar kadhafi. "Ce qui se
passe aujourd'hui en Libye suscite la

déception car les choses vont mal (…) la
coalition n'a pas seulement de visées
humanitaires mais politiques, en profitant
de l'ambiguïté de la résolution 1973 de
l'ONU pour sortir de son cadre", a déclaré
le président de la commission des Affaires
étrangères de la Douma (Parlement russe),
Konstantin Kosachev. En plus de la
Russie, la Chine et plusieurs autres pays
ont condamné cette offensive des forces
Alliées en Libye, arguant des dégâts colla-
téraux causés par les bombardements
intensifs opérés dans le pays. Une chose
est cependant sûre, l’inquiétude de l’opi-
nion internationale est synonyme de la
gravité de la situation à nos frontières sud-
est. Une situation qui tend vers le pourris-
sement au vu de l’engagement irrévocable
des pays de la coalition et de la résistance
dont preuve, pour le moment, le guide
libyen Mouammar Kadhafi. Entre les deux
camps, une population civile et innocente
se trouve en proie à un scénario à l’ira-
kienne tant redouté. M .  C .

GRANDE-BRETAGNE 

Les premières protestations prennent forme

LES LIBYENS FUIENT LEUR PAYS
Quelque 200 immigrants

débarquent en Sicile
Au troisième jour des bombardements
des forces de la coalition internationale
sur la Libye, la population se retrouve
piégée et contrainte à l’exode, a-t-on
constaté hier. Selon les informations
qui arrivent via les différents canaux
médiatiques couvrant les bombarde-
ments, quelque 200 immigrants clan-
destins libyens sont arrivés, hier matin,
en Sicile (Italie) par bateau. Toutefois,
selon les soupçons de la police italien-
ne, ces immigrants qui ont débarqué
aux abords de Catane (est de la Sicile),
sont pour la majorité des Egyptiens,
sans pour autant pouvoir confirmer leur
identité réelle, pour l’instant, a-t-on
expliqué. C'est le premier afflux majeur
d'immigrants libyens depuis le début
de la révolte contre le régime de
Mouammar Kadhafi. 
L'arrivée de ces migrants, qui intervient
après le début des frappes aériennes en
Libye, n'est probablement qu'un début,
a déclaré, hier, le ministre italien de
l'Intérieur Roberto Maroni. Le ministre
a, de ce fait, estimé qu'il existe un
risque d'urgence humanitaire. Il a souli-
gné, également, que près de 15.000
immigrants clandestins ont gagné
l'Italie depuis le début de l'année, pour
la plupart originaires de Tunisie. Les
migrants, a-t-on indiqué, ont été
conduits dans un centre pour examens
médicaux et contrôles d'identité.
L'opération a été menée conjointement
par les carabiniers de Catane, des mili-
taires de la Garde des Finances et de la
Capitainerie du port ainsi que des poli-
ciers. Selon le ministre italien, des
enquêtes sont en cours pour détermi-
ner la provenance de ces navires.
Après l’exode massif des Tunisiens qui
ont fui la Tunisie après la chute du régi-
me de Ben Ali, en janvier dernier, sur
l’île de Lampedusa, l’Europe doit enco-
re faire face à une nouvelle vague d’im-
migrants qui cherchent à fuir les com-
bats.  Les scénarios ne vont pas man-
quer de défiler à ce propos. Seule refu-
ge, vraisemblablement, des Libyens,
les portes sud du continent européen, il
n’est pas exclu de voir de nouvelles
vagues d’immigrants clandestins dans
les jours à venir.  
Pour rappel, dans ses discours récents,
le dirigeant libyen a menacé l’Europe
d’une éventuelle « invasion » d’immi-
grants venant des régions d’Afrique
subsaharienne, entre autres. Kadhafi a,
dans ce sens, averti qu’il ne procédera
plus à la filtration de candidats à l’immi-
gration clandestine à destination des
pays de la rive nord méditerranéenne.
M. B.

L’ intervention militaire de la Grande-
Bretagne en Libye fait l'objet de cri-
tiques au sein de la classe politique

et de l’opinion publique, profondément
influencées par la guerre d’Irak et dans un
degré moindre, par l’engagement des
troupes britanniques en Afghanistan. 

Si la majorité des intervenants au débat
penche vers un soutien du Premier
ministre David Cameron dans cette action
militaire d’envergure placée sous l’égide
des Nations unies, il n’en demeure pas
moins que des réserves commencent à être
émises ici et là, concernant cette question
qui fait la "une" de l’actualité en Grande-
Bretagne. Que peut-il se passer dans les
prochains jours et combien de temps vont
durer les frappes? sont les deux principales
interrogations qui reviennent dans le débat
public où plusieurs tendances se dégagent. 

Dans les interventions autour de cette
question, il ressort que la guerre d’Irak a eu
une grande influence sur l’opinion

publique britannique selon laquelle "la fac-
ture était lourde" avec des pertes en vies
humaines en Irak pour un résultat que
d’aucuns qualifient de "négatif".  Au niveau
du Parlement, bien que la plupart des dépu-
tés soutiennent l'action engagée jeudi par
le gouvernement, un certain nombre d’élus
ont exprimé, cependant, des réserves quant
à "l'objectif et l’étendue" de l’engagement
militaire du Royaume-Uni aux opérations
en Libye. 

Dans ce contexte, seize députés, dont
deux libéraux-démocrates, ont signé une
motion en disant qu'ils ne croient pas que
"l'intervention occidentale en Libye appor-
tera la paix, la justice et la démocratie qui
est recherchée par des millions de per-
sonnes dans ce pays".  

Des manifestants brandissant des slo-
gans "stop the war" se sont regroupés
dimanche devant le Downing Street (siège
du Premier ministère) pour exprimer leur
refus de l’intervention de la Grande-

Bretagne en Libye. L'ancien député George
Galloway a indiqué lors de cette réunion
que "la Grande-Bretagne est déjà ensan-
glantée et souillée par ses précédentes
interventions au Moyen-Orient et dans le
reste du monde musulman, en
Afghanistan, où nos soldats continuent de
mourir (...) des dizaines de milliers de
civils sont tués par nos interventions,
nous n'avons donc pas la crédibilité pour
tenir un rôle humanitaire dans le monde
musulman", a-t-il ajouté. 

Par ailleurs, des experts ont affirmé que
si les forces alliées intervenant en Libye
doivent impérativement accorder une prio-
rité à la protection des civils si elles ne
veulent pas perdre leur "légitimité" inter-
nationale. "Plus il y aura des victimes
civiles en Libye, plus grande sera la
contestation dans le Monde arabe, et au
sein même de la communauté internatio-
nale", a déclaré Barack Sina, expert de
l’institut britannique RUSI.

Le gouvernement italien divisé

Amr Moussa, secrétaire de la Ligue arabe.

P
H

 :
 D

.R
.

L e gouvernement italien est divisé sur
la participation de l'Italie dans la coa-
lition occidentale qui applique la réso-

lution onusienne portant établissement
d’une zone d’exclusion aérienne en Libye.
Lundi, le gouvernement a tenu un Conseil
des ministres consacré à la crise 
libyenne, après l’opposition déclarée du
parti de la Ligue du nord, allié au gouver-
nement, à la participation italienne à la
coalition occidentale.   

Le chef de ce parti, Umberto Bossi, a
critiqué la décision du chef du gouverne-
ment 

Silvio Berlusconi, d’engager Rome
dans  les raids aériens contre la Libye.,
estimant que Berlusconi Silvio se trom-
pait, et qu’"avec les bombardements des
millions d'immigrés viendront en Italie".   

Hier en marge d’une réunion avec ses
homologues de l'UE à Bruxelles, le chef de
la diplomatie italienne, Franco Frattini, a

fait savoir que Rome refusait  que la coa-
lition occidentale mène "une guerre  contre
la Libye". «L'Italie a accepté de prendre
part à la coalition internationale précisé-
ment pour mettre en œuvre un cessez-le-
feu, faire cesser les violences et protéger
les populations", a-t-il souligné, affirmant
que "nous voulons vérifier soigneusement
que toutes les actions entreprises sont
conformes aux objectifs de la résolution de
l'ONU".  

Rome a engagé huit avions militaires
mis à la disposition de la coalition inter-
nationale, huit avions (4 Tornado et 4
F16) à utiliser  "à tout moment", et quatre
appareils avaient effectué une mission
"réussie" la veille en Libye avant de rega-
gner leur base dans le sud. Le ministre ita-
lien de la Défense, Ignacio La Russa, évo-
quant les divisions au sein du gouverne-
ment, sur cette question, a affirmé avoir
discuté avec trois responsables de la Ligue

du nord, et qu’il n’avait pas trouvé chez
eux, la moindre opposition aux raids ita-
liens contre Tripoli. 

"La Ligue n'a pas mis d’obstacles" à la
participation de l’Italie à la coalition, a-t-
il dit, ajoutant qu’il ne voyait pas "de
grandes divisions dans la majorité" gou-
vernementale à ce sujet.  

Le ministre italien qui s’exprimait à
l’issue du Conseil des ministres a affirmé
que l'Italie "continuerait d'exiger que la
direction des opérations militaires en
Libye passe sous le contrôle de l'Alliance
atlantique". La Russie a ajouté que "nous
continuerons d'insister pour que l'opéra-
tion militaire de la coalition soit chapeau-
tée par l'OTAN". Il a expliqué que cette
demande servirait à éviter le recours à un
vote au Parlement comme revendiqué par
le parti démocratique (opposition) sur la
participation italienne à la coalition inter-
nationale.  A P S
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AMENDEMENT DE LA LOI ÉLECTORALE 

29 députés contre 9 partis

SIGNATURE, HIER, D’UNE CONVENTION ENTRE LES DOUANES ET LE CREAD 

La formation comme cheval de bataille

Ces élus du peuple, au nombre
de 29 et qui sont affiliés à de
nombreuses formations
représentées à l’APN, à
l’exemple du mouvement El
Islah, du FNA, des indépendants
et même du FLN et du RND,
ambitionnent, à travers ce projet
de texte, d’asseoir une plus
garante présence des jeunes et
des femmes dans les listes
électorales et, partant, dans les
assemblées élues. 
PAR KAMAL HAMED 

Apparemment les députés ne comp-
tent nullement laisser l’initiative des
projets de loi au gouvernement. En

effet, en perspective des élections législa-
tives et locales, prévues l’année prochaine
si toutefois le président de la République
ne dissout pas, entre temps, l’Assemblée
populaire nationale ce qui ouvrirait la voie
à des élections législatives anticipées, des
députés ont d’ores et déjà déposé sur le
bureau de Abdelaziz Ziari un projet de loi
dont le Midi Libre détient une copie, por-
tant amendement de l’ordonnance 97-07 du
6 mars 1997 portant loi modifiée et com-
plétée portant loi organique relative au
régime électoral. Ces élus du peuple, au
nombre de 29 et qui sont affiliés à de nom-
breuses formations représentées à l’APN,
à l’exemple du mouvement El Islah, du
FNA, des indépendants et même du FLN
et du RND, ambitionnent, à travers ce pro-
jet de texte, d’asseoir une plus garante pré-
sence des jeunes et des femmes dans les
listes électorales et, partant, dans les
assemblées élues. Ils visent aussi à battre
en brèche une des dispositions de l’actuel
code électoral qui fait la part belle à 9 par-
tis politiques qui détiennent de facto un
certain monopole. Ainsi c’est à travers
l’amendement des articles 82 et 109 ainsi

que de quelques alineas de l’article 80, que
ces élus du peuple comptent permettre une
plus grande ouverture des assemblées élues
aux femmes et aux jeunes, mais aussi à
l’ensemble des Algériens qu’ils soient affi-
liés à des partis politiques ou non. « Les
tenants du pouvoir avaient arbitrairement
institué, à travers la révision de la loi élec-
torale, en juillet 2007, le monopole de
l’accès aux institutions au profit des partis
du FLN, RND, HMS, FFS, RCD, FNA,
PT, Islah, Nahdha, dispensés du recueil des
signatures sur la base de résultats électo-
raux fossilisés … à juin 1997 ou 2007
(sic) » indique le délégué de ce groupe de
députés, Ali Brahimi, dans un communi-
qué. Il est clair que ce député qui a déserté
les rangs du RCD il y’a quelques temps
déjà, fait référence à l’obligation aux par-
tis politiques d’avoir déjà réalisé un score
de 3% durant les trois dernières élections
pour ne pas être contraints de collecter un
nombre précis de signatures pour toute
candidature aux élections. Cette nouvelle
disposition a été, pour rappel, introduite
en 2007 lorsque le code électoral a été
amendé. Dans son communiqué Ali
Brahimi, souligne en effet que « l’émer-
gence de candidatures indépendantes était
rendue pratiquement impossible en impo-

sant à tout postulant de recueillir un
nombre de signatures très supérieur aux
suffrages nécessaires à l’élection même
d’un député » en précisant aussi que «
cette instrumentalisation de la loi contre
toute forme d’alternance et de pluralisme
aggravait la crise de crédibilité de la classe
politique et des institutions sur fond de
désaffection marginalisation des citoyens,
notamment les femmes et les jeunes, des
affaires publiques ». Plus précis encore, il
nous a indiqué, hier, après avoir dénoncé
ce « verrouillage » que « pour être élu à
l’APN dans la circonscription d’Alger le
candidat doit réunir au moins 50.000
signatures qui représentent comme le sti-
pule la loi 3% du corps électoral. Ce qui
est inadmissible ». Par conséquent, les
initiateurs du projet proposent d’assouplir
au maximum les dispositions relatives à
l’accès à la candidature aux citoyens qui
préfèrent se présenter sans étiquette parti-
sane en ramenant à un seuil raisonnable le
nombre de signatures exigées d’eux pour
présenter des listes ainsi que le pourcenta-
ge des signatures (pas plus de 2 %) sou-
mises obligatoirement au contrôle phy-
sique du juge. Laquelle vérification peut se
dérouler dans tous les sièges de tous les
tribunaux de la wilaya. 

En outre, ces députés visent à étouffer
le privilège du monopole de dispense du
recueil de signatures accordé aux neufs par-
tis sus cités. Car pour Ali Brahimi, joint
hier par téléphone, « tout parti ayant tenu
son Congrès constitutif pourra présenter
des listes sur un même pied d’égalité avec
les partis plus anciens ». De plus, ces 29
députés ambitionnent aussi de « doubler
» le gouvernement s’agissant de la présen-
ce de l’élément féminin dans les postes «
éligibles » des listes électorales. Ils pro-
posent ainsi une présence dans les deux
premiers rangs d’une liste municipale,
quatre places dans les huit premiers rangs
d’une liste à l’APW, deux places dans les
deux premiers rangs d’une liste APN. Ces
29 députés veulent, comme nous l’a indi-
qué Brahimi, « consacrer la présence de
l’élément jeune dont l’âge oscille entre 28
et 45 ans dans les postes « éligibles » des
listes électorales à raison de cinq places sur
les dix premiers rangs de toute liste de can-
didature aux élections locales (APC et
APW) et de trois places sur les six pre-
miers rangs d’une liste APN ».     K . H .

PAR AMAR AOUIMER 

L a direction générale des Douanes algé-
riennes a signé, hier, une convention
de coopération scientifique avec le

Centre de recherche en économie appliquée
pour le développement (CREAD), à l’hô-
tel El Djazair, à l’occasion de l’organisa-
tion d’un séminaire portant sur le thème de
«la connaissance, catalyseur de l’excellen-
ce douanière ». Il s’agit d’un thème retenu
par l’organisation mondiale des Douanes
(OMD) pour l’année 2011 en commémo-
ration de la célébration de la journée inter-
nationale des Douanes qui coïncide, chaque
année, avec le 26 janvier. L’OMD a décidé
ainsi de faire de l’année 2011 l’année de la
connaissance comme catalyseur de l’excel-
lence douanière. 

Cette convention s’inscrit, selon
Mohamed Abou Bouderbala, directeur
général des Douanes algériennes, dans le
cadre des objectifs visés par la nouvelle
stratégie d’appui à la modernisation doua-
nière (2011-2015) et la mise en œuvre des
Programmes nationaux de recherche
(PNR) consacrés par le programme de
développement quinquennal 2010-2014.
La coopération scientifique entre les deux
instituts porte, a-t-il ajouté, sur la

recherche, la veille informationnelle,
notamment l’évolution de l’intelligence
économique, la formation et l’organisation
des manifestations scientifiques. 

C’est ainsi que les deux parties se sont
entendu de lancer dans le cadre de cette
convention quatre projets relatifs à un ate-
lier méthodologique et d’échange et de
réflexion, de la mise en place d’un centre
douanier de recherche et de documentation.
Il est également prévu la création d’un
master douanes-logistiques avec reconnais-
sance internationale de l’Organisation
mondiale des Douanes ainsi qu’un autre
projet de recherche portant sur la relation
douanes-usagers et les conditions d’amé-
lioration de la qualité de services.
Aujourd’hui, dans un monde aux change-
ments permanents, les Douanes algé-
riennes doivent s’accommoder, selon le
DG, aux mutations intervenant dans son
environnement direct. « Le dialogue avec
les chercheurs du CREAD sur des thèmes
douaniers, particulièrement sur le pro-
gramme d’activité de la Douane, est de
nature à y contribuer.  

Il permettra ainsi de renforcer le profes-
sionnalisme en apportant aux Douanes les
compétences adaptées et utiles. C’est
pourquoi l’administration douanière s’at-

telle à accomplir, avec plus d’efficacité,
ses différentes missions » a-t-il déclaré.
Selon un autre intervenant qui a mis l’ac-
cent sur la formation initiale de l’institu-
tion douanière, elle est passée de 500 à
1.600 nouveaux candidats chaque année
d’une part, de 10.183 agents en exercice
qui ont bénéficié d’une formation de mise
à niveau entre 2007 et 2010 pour un bud-
get de 60 millions de DA, d’autre part. 

Dans un autre registre, il a été signalé
qu’en matière d’infrastructures de forma-
tion, l’administration des Douanes dispose
actuellement de 7 grandes écoles et de deux
autres projets qui seront implantés à Blida
et Batna. Par ailleurs, la Direction généra-
le de Douanes algériennes (DGDA) projet-
te de passer à la formation d’une élite. Il
s’agit d’un objectif auquel le ministère de
l’Enseignement supérieur et ses différents
instituts ont positivement contribué.
Ainsi, la DGDA compte 73 douaniers ins-
crits en post graduation dont 21 doctorats
en phase de finalisation et 10 potentielle-
ment inscrits en thèse de doctorat. A la fin
de la cérémonie, il a été procédé à la remi-
se des prix aux formateurs de douanes, aux
directeurs d’instituts et aux personnes
ayant effectué des recherches sur les
Douanes.  A .  A .

LE PRÉSIDENT BOUTEFLIKA 
À PROPOS DE L'AEP DE LA
VILLE DE TAMANRASSET

"Un défi technologique" 
Le nouveau réseau d'alimentation en
eau potable (AEP) de la ville de
Tamanrasset est un "défi technolo-
gique'', a affirmé, hier, le président de la
République, M. Abdelaziz Bouteflika,
pour qui l'Algérie a hissé l'AEP au ''rang
de priorité nationale''.
M. Bouteflika a indiqué, dans un messa-
ge à la veille de la célébration de la jour-
née mondiale de l'eau, placée cette
année sous le thème ''L'eau pour les
villes, répondre au défi urbain'', que
''des efforts financiers et humains
considérables ont été consentis afin de
faire du droit à l'accès à l'eau une réali-
té pour tous nos concitoyens''. 
Il a ainsi relevé qu'''en moins d'une
décennie, notre pays a triplé sa capaci-
té de production d'eau potable''.
En fait, a rappelé le Chef de l'Etat, 
''93 % de la population sont raccordés
aux réseaux publics d'eau potable et
86% aux réseaux d'assainissement avec
une dotation quotidienne de 170 litres
d'eau pour chaque citoyen''. 
En outre, ''la majorité des chefs-lieux de
communes du pays reçoivent au quoti-
dien, une eau de qualité et des efforts
soutenus sont déployés pour atteindre
un approvisionnement en continu dans
les grandes régions'',  ajoute-t-il, avant
de préciser que le schéma national
d'aménagement du territoire englobe
dorénavant ''tous les éléments perti-
nents du plan national de l'eau à l'hori-
zons 2025''. 
Par ailleurs, M. Bouteflika a rappelé que
''le plan quinquennal 2010-2014, qui
réserve au secteur de l'hydraulique une
enveloppe budgétaire de 870 milliards
de DA'', prévoit de renforcer le secteur
de l'hydraulique par la réalisation de 18
nouveaux barrages. 
Il a souligné en outre que ''le projet
d'alimentation en eau potable de la ville
de Tamanrasset à partir des nappes de
In-Salah est un réel défi technologique
et industriel qui a 'définitivement sécu-
risé l'accès à l'eau dans cette région". 
Pour autant, ''l'intérêt accordé aux villes
ne doit pas occulter les populations iso-
lées'', a-t-il relevé, précisant que "le
Gouvernement a été instruit à l'effet de
déployer les moyens nécessaires pour
améliorer les conditions d'accès à l'eau
potable dans les zones éparses". 
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Le bilan des activités réalisées
par les éléments des deux
directions de la Sûreté nationale,
à savoir la Direction de la
sécurité publique (DSP) et celle
de la police judiciaire (DPJ),
durant l’année écoulée est,
comparativement à celui de
2009, « positif ». C’est ce
qu’ont indiqué, hier à Alger, les
deux directeurs respectifs,
les commissaires divisionnaires
Amrane Achour et Aziz Lafani,
en exposant les bilans de leurs
directions. 

PAR AHMED BOUARABA

P
our ce qui est des activités liées à la
lutte contre la violence dans les
stades, la DSP a enregistré 88
incidents sportifs et 481
personnes impliquées dont 78

mineurs en 2010, contre 240 cas impliquant
943 individus dont 198 mineurs en 2009. 

C oncernant la prévention et circulation
routières, une baisse de quelque 14% a été
enregistrée dans le nombre des accidents, des
décédés et des blessés. 15.894 accidents ont
été constatés en 2010 contre 18.351 en
2009. Ces accidents ont engendré le décès de
666 personnes et des blessures à 18.173
autres l’année écoulée, et ont causé la mort de
778 et des blessures à 21.197 personnes en
2009. Sur ce dernier point, il convient de
noter que la principale cause des accidents de
la route de l’année 2010 serait l’être humain.
En terme d’opérations dissuasives, 30.196
barrages routiers ont été érigés, outre les
125.837 déjà mis en place depuis 2009. Le
nombre des véhicules contrôlés ainsi que
celui des patrouilles pédestres et celles moto-

risées a également augmenté. Pour celui des
opérations effectuées par l’équipage cinémo-
mètre Radar, il a reculé de 842 opérations. 

Les opérations répressives incluant les
délits routiers, les mises en fourrière et autres
ont, quant à elles, baissé. Notons, dans ce
sens, que le taux d’acquittement des amendes
forfaitaires a atteint en 2010 plus 95%.
Concernant les différentes activités de la
Police judiciaire (DPJ), notamment les
affaires et les suites judiciaires en matière de
criminalité de droit commun une baisse de
0,57% d’affaires enregistrées, une hausse de
3,56% de celles résolues ainsi qu’une baisse
de 0,52% ont été constatées durant l’année
passée. Citons, en terme de résolution d’af-
faires, le taux de près de 90% d’affaires d’ho-
micides qui ont été résolues. Outre cette
infraction, près de 65% des affaires relatives
à des coups et blessures volontaires ont été
également résolues. Concernant les atteintes
aux bonnes mœurs, regroupant les avorte-
ments, l’exposition et le délaissement des

enfants ou des incapables, les crimes et
délits tendant à empêcher l’identification de
l’enfant, l’enlèvement de mineurs, les exci-
tations des mineurs à la débauche et à la pros-
titution ainsi que l’abandon de famille, près
de 80% d’affaires ont été résolues. S’agissant
de la criminalité économique et judiciaire, M.
Lafani a indiqué que « les 1.472 affaires éco-
nomiques (enregistrées en 2010) ont été
toutes été résolues (…) celles relatives à la
criminalité financière ont enregistré un taux
d’élucidation de 94 ,20% ». 

Concernant les infractions en matière de
trafic et consommation de stupéfiants, « une
baisse de 22,39% d’affaires enregistrées et
de 29,76% d’individus impliqués » a été
constatée. Notons enfin que les wilayas cri-
minogènes, les plus touchées par l’ensemble
de ces crimes et délits, sont Alger suivie
d’Oran, Tébessa et Tlemcen puis la wilaya de
Tamanrasset en matière d’immigration clan-
destine et de séjour irrégulier. A . B .
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POUR LA RÉUSSITE DES
ACTIONS DE DÉVELOPPEMENT
La stabilité, facteur
essentiel, selon les

SMA
La préservation de la stabilité revêt une
"importance capitale" dans le pays qui
s’emploie à concrétiser les projets
ambitieux du programme quinquennal
en cours, a souligné lundi à Annaba le
commandant général des scouts
musulmans algériens (SMA),
Noureddine Benbraham. 
Intervenant lors d’une conférence
régionale sur "Le rôle du mouvement
scout algérien dans le développement
rural", M. Benbraham a précisé, à ce
propos, que l’Algérie qui a consenti un
lourd tribut pour recouvrer son indé-
pendance, puis pour renouer avec la
stabilité après une décennie de terroris-
me, "a besoin aujourd’hui de préserver
et de consolider cet acquis afin de pour-
suivre l’effort de développement et
répondre aux attentes de la popula-
tion".
Il a plaidé, dans ce contexte pour "l’élar-
gissement des activités du mouvement
SMA dans les zones rurales, dans le but
d’accompagner d’une manière effective
la dynamique du développement au
profit des toutes les couches de la
société". Il a notamment mis l’accent, à
ce propos, sur "la participation concrè-
te des jeunes dans la réalisation du pro-
gramme national de renouveau rural".
Le projet "Scout Rif" et ses objectifs liés
à la promotion du dialogue de proximi-
té, en vue de faire connaître le plan de
développement en cours, et renforcer
le rapprochement et la confiance entre
les jeunes et les institutions de l’Etat,
ont également été développés par le
commandant général des SMA.
Il a estimé qu’il est "important, aujour-
d’hui, d’enrichir l’expérience démocra-
tique en Algérie et d’armer les jeunes
de valeurs et de principes à même
d’élever leur niveau de conscience et de
maturité pour les impliquer davantage
dans le développement du pays".

APS

UTILISATION DE LA MAIN D’ŒUVRE CARCÉRALE

Convention entre les ministères de la Justice et de l'Agriculture
PAR INES AMROUDE 

U ne convention cadre sur l'utilisation
de la main d’œuvre carcérale dans des
projets relevant du Haut commissariat

pour le développement des steppes a été
signée lundi par les ministères de la Justice
et de l'Agriculture et du Développement rural
au siège de la direction générale de
l'Administration pénitentiaire et de réinser-
tion. La convention cadre a été signée par le
directeur général de l'Administration péni-
tentiaire et de réinsertion, M. Mokhtar
Felioune, et le Haut commissaire au dévelop-
pement des steppes, M. Salah Eddine Kalil. 

Dans une allocution lors de la cérémonie
de signature, M. Felioune a souligné, rap-
porte l’APS, que cette convention traduisait
l'intérêt accordé aux détenus à travers la
rééducation et la qualification en vue de leur
réinsertion au sein de la société. 

Le choix du partenaire s'explique par l'im-
portance du programme tracé par le Haut
commissariat pour le développement des
steppes et le succès de l'expérience menée
par les deux parties lors de la dernière saison
agricole sur une superficie de 450 hectares. 

Cette convention devra permettre l'asso-
ciation des détenus à des opérations de reboi-
sement dans 11 wilayas sur une superficie de
610 hectares, selon  M. Felioune. En outre,
quelque 500 détenus assurent actuellement
des opérations de reboisement, a indiqué M.
Felioune, rappelant que des conventions
similaires ont été signées avec la Direction
générale des forêts et l'entreprise algérienne
de génie rural (EAGR).

Il a également précisé que cette opération

concernait les détenus dont la peine restante
ne dépasse pas deux ans à condition qu'ils
manifestent leur approbation d'accomplir ce
travail.  Ces opérations permettent au détenu
de sortir de l'établissement carcéral, d'acqué-
rir une formation et de gagner de l'argent
dans les limites de la loi (20% du SNMG). 

L'Administration pénitentiaire et de réin-
sertion dispose de deux pépinières avec une
production saisonnière de 100.000 arbustes
chacune dans les wilayas de Djelfa et El-
Bayadh ainsi que 8 fermes pilotes, a rappelé
le même responsable.Pour sa part, M. Kalil a

souligné que cette convention concernait 6
ateliers installés à Djelfa, El-Bayadh, Oum
El-Bouaghi, Batna, Biskra et Naâma et
consistait en la plantation d'arbustes contre
la désertification. La convention définit les
conditions et formalités d'utilisation de la
main d’œuvre carcérale dans les projets du
Haut commissariat pour le développement
des steppes. 

La direction générale de l'Administration
pénitentiaire et de réinsertion s'engage, en
vertu de cette convention, à assurer la main
d'œuvre carcérale auprès de l'Office national

de stravaux éducatifs et à garantir le transport
et la surveillance des endroits où elle est
affectée.    Le Haut commissariat pour le déve-
loppement des steppes devra, quant à lui,
assurer le financement nécessaire à la réali-
sation de l'opération, régler les dûs des déte-
nus sur la base de la facture présentée par l'ad-
ministration de l'Office national des travaux
éducatifs.   Créé en 1981, le Haut commissa-
riat assure une politique de développement et
protection des régions pastorales et inter-
vient dans 23 wilayas sur une superficie de
32 millions d'hectares. I .  A .

ALORS QUE LE TAUX DE LA CRIMINALITÉ EST EN BAISSE

Alger… la wilaya criminogène

La capitale détient le triste record de la ville la plus touchée par la criminalité.

REVENDICATIONS SYNDICALES DU SECTEUR DE L’EDUCATION 

La FNTE fait le point 
L a commission exécutive de la

Fédération nationale des travailleurs de
l'éducation (FNTE) a procédé, hier à

Alger, à l’examen de la situation syndicale
dans le secteur de l'Education nationale.
Parmi les sujets à l’ordre du jour, l'aspect
relatif aux revendications socioprofession-
nelles, les régimes indemnitaires, les textes
d'application des statuts particuliers, la
reclassification des personnels et le paie-
ment des arriérés de rappels. 

Les participants ont également planché
sur des documents relatifs aux diplômés en
cours d'emploi, à l'intégration des corps
communs et ouvriers professionnels dans le
secteur de l'éducation, ainsi qu'aux indemni-
tés pour le personnel d'intendance. Des solu-
tions seront proposées aux pouvoirs publics
concernant ces questions ont indiqué les res-

ponsables de la fédération, avant d’ajouter
que le dossier des œuvres sociales est, quant à
lui, au centre des débats de la commission
intersyndicale chargée de concevoir et mettre
en œuvre une nouvelle organisation de la
gestion de ce dossier. 

« Nous allons donner toutes les informa-
tions aux syndicalistes de base et nous tra-
vaillerons ensemble pour dégager la posi-
tion officielle de la fédération concernant ce
dossier », a indiqué le secrétaire général de
la FNTE, M. Boudeha. A savoir qu’en vertu
d'un arrêté ministériel datant du 22 septembre
1994, la gestion de œuvres sociales du sec-
teur de l'éducation national relève exclusive-
ment de la FNTE, affiliée à l'UGTA.  La
Fédération nationale a relevé, à ce sujet,
l'importance de cet acquis syndical qui « doit
être géré par les travailleurs et maintenu à

leur service » , soulignant qu' « il reste
ouvert au pluralisme syndical et à toute pro-
position qui va améliorer le bon fonctionne-
ment de ces œuvres sociales ». Par ailleurs,
les responsables de la fédération ont précisé
que l'intersyndicale a jusqu'au 28 mars pro-
chain pour essayer de trouver un « consen-
sus » autour de ce dossier « sensible » et
dégager une plate-forme qui agrée l'ensemble
des parties. L'objectif est de mettre en place
une nouvelle organisation qui gérera au
mieux les œuvres sociales, « en toute trans-
parence et en conformité avec les lois de la
République » , ont-ils affirmé. 

Cette commission, installée le 28 février
2011, comprend sept syndicats agréés du
secteur de l'Education nationale. 

R.  N.
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Les petites et moyennes
entreprises (PME)
spécialisées dans la
production et la
commercialisation et
l’exportation des fruits et
légumes vont se rencontrer,
jeudi prochain, au siège de
l’Agence algérienne de
promotion du commerce
extérieur (Algex), lors d’une
journée de sensibilisation en
prévision de leur participation
à la troisième édition du Salon
international d’affaires des
fruits et légumes de l’Euro-
Méditerranée (Medfel) qui se
tiendra du 4 au 6 mai 2011 au
Parc des expositions de
Perpignan (France).
PAR AMAR AOUIMER

S
achant que les entreprises algé-
riennes de l’agroalimentaire et,
notamment, celles versées dans
l’exportation de fruits et légumes
frais sont déjà présentes et dyna-

miques sur le marché euro-méditerranéen,
notamment en France et en Grande-Bretagne

où il existe une forte communauté émigrée
maghrébine, et particulièrement algérienne,
les stands et les pavillons des PME algé-
riennes ne manqueront pas d’être prises d’as-
saut par les consommateurs lors de ce salon.

Rappelons qu’en Allemagne, où des entre-
prisses algériennes prennent part chaque
année au forum des fruits et légumes
‘’Logistica’’ de Berlin, les fruits et légumes
du terroir sont bien appréciés et prisés par la
population allemande qui aime bien déguster
les dattes “Deglet Nour” de Tolga (Biskra).

Les responsables de l’Algex affirment que
cet évènement est important pour la promo-

tion des produits agricoles algériens sur le
marché européen et dans les pays du pourtour
méditerranéen.

«Présenté comme la 1re plateforme B to B
dédiée à la commercialisation des fruits et
légumes des pays du pourtour méditerranéen,
ce salon réunira l’ensemble des profession-
nels de la filière, à savoir les producteurs, les
transporteurs, les fournisseurs de logistique
du froid et du frais…», ont-ils souligné. 

En ce sens que, ajoutent-ils, «les produc-
teurs de la zone méditerranéenne qui fournis-
sent 1/5e des fruits et légumes consommés
dans le monde y seront présents pour présen-

ter leurs produits, leur savoir-faire, échanger
et rencontrer les bons interlocuteurs».

Par ailleurs, l’Algex indique qu’”une
convention d’affaires permettra aux 150
acheteurs VIP de 30 pays de rencontrer les
exposants dans le cadre de rendez-vous ciblés
préprogrammés, et quelque 350 exposants
des pays de la Méditerranée, ainsi que 5.000
visiteurs sont attendus cette année avec la
Tunisie et la fraise, respectivement, comme
pays et produit à l’honneur”. 

Au programme de ce salon, diverses
conférences thématiques sont prévues et por-
tant, notamment, sur les prévisions de récol-
te de divers produits, l’impact de la certifica-
tion des productions dans le développement
durable des fruits et légumes de la région, ou
encore sur les produits bio leaders des mar-
chés méditerranéens, la création variétale
fraise, la part des fruits et légumes dans la
restauration hors domicile (RHD)…, selon
l’Algex. Rappelons que l’Algérie a pris part
à de précédentes éditions en suscitant l’inté-
rêt des acheteurs potentiels étrangers qui res-
tent convaincus des spécificités qualitatives
des produits algériens et de l’opportunité
d’un «sourcing» à partir de l’Algérie. 

Les représentants des PME débattront,
donc, jeudi prochain, des opportunités
offertes aux exportateurs de fruits et légumes
en vue de consolider leur présence sur le mar-
ché international, sachant qu’elles sont
devenues compétitives et concurrentielles en
matière de commercialisation de fruits et
légumes.

A .  A .

L’ALGÉRIE AU 3E SALON INTERNATIONAL D’AFFAIRES DE L’EURO-MÉDITERRANÉE 

Les PME des fruits et légumes en conclave

MAÎTRISE DES RISQUES INDUSTRIELS

Débat sur les méthodes de gestion  
L es différents modes devant permettre la

protection des entreprises contre les
risques industriels, technologiques et

naturels ont été mis en avant, dimanche
dernier à Oran, lors des travaux d'un colloque
sur "La gestion des risques industriels". 

Les participants ont rappelé, à ce propos,
qu'une convention portant création d'un
réseau d'information sur la gestion des
risques a été signée dernièrement entre la
Chambre de commerce et d’industrie de
l’Oranie (CCIO) et le Laboratoire des
sciences des risques industriels, technolo-
giques et environnementaux de l’université
d’Oran. Cette convention "vise à créer un
réseau d'informations pour les différents
acteurs du secteur économique intéressés par
la gestion des risques industriels, technolo-
giques et naturels et leur impact sur les entre-
prises", a souligné la chercheuse Khadidja

Guennachi, directrice du lÒaboratoire, orga-
nisatrice de cette rencontre. Elle permet éga-
lement l'organisation de colloques sur divers
aspects de gestion des risques au sein des
entreprises au profit des opérateurs écono-
miques. Ces rencontres seront animées par
des experts et des chercheurs du Laboratoire
des sciences des risques industriels, techno-
logiques et environnementaux, selon un res-
ponsable de la CCIO. 

Dans le cadre de cette convention, M.
Abdelaziz Belkhatir, chercheur au sein de ce
Laboratoire, a mis l'accent, lors de son inter-
vention, sur l'importance d'un plan qui com-
prend un ensemble de mesures visant à assu-
rer la maîtrise des risques auxquels sont
exposées des entreprises et à permettre l'ana-
lyse et la réduction de leurs effets.
L'intervenant a signalé l'existence de 43 %
d'entreprises à travers le monde dont l'activi-

té est suspendue en raison de leur exposition
au risque et en l'absence de durabilité de l'ac-
tivité, et de 36 % d'entreprises seulement qui
effectuent des essais sur leurs plans une fois
par an. Cette rencontre a été l'occasion pour
les opérateurs économiques de s'enquérir des
différents modes d’utilisation de ce plan de
protection des entreprises contre les risques
industriels, technologiques et naturels et les
diverses crises qui affectent l'activité. A
noter que le Laboratoire des sciences des
risques industriels, technologiques et envi-
ronnementaux de l'Université d'Oran a publié
le premier numéro d’une revue intitulée "El
Makhater" (Les risques) au mois de décembre
dernier. 

Les concepteurs de cette revue ont abordé
nombre de thèmes liés aux sciences des
risques et aux méthodes de leur gestion.

R. E.

P
H

. 
M

id
i L

ib
re

DURANT LES DEUX PREMIERS MOIS
DE L’ANNÉE

L’excédent commercial
en hausse

L'Algérie a réalisé un excédent com-
mercial de 3,93 milliards de dollars au
cours des deux premiers mois de l'an-
née 2011, en hausse de 36,09% par
rapport à la même période de l'an
dernier,a indiqué lundi le Centre
national de l'informatique et des sta-
tistiques des Douanes (Cnis). 
Les exportations ont atteint 10,47 mil-
liards de dollars (mds usd) durant les
deux premiers mois de l'année, contre
9,28  mds usd pour la même période
de 2010, en hausse de 12,75%, selon
un bilan provisoire annoncé en marge
de la signature d'une convention de
coopération scientifique entre les
Douanes et le Centre de recherche en
économie appliquée et développe-
ment (CREAD). Les importations se
sont établies à 6,54 mds usd, contre
6,4 mds usd au cours des mois de jan-
vier et février 2010, en hausse de
2,22%, précise le Cnis.  
Cette amélioration du commerce
extérieur s'explique par la hausse des
exportations, notamment des hydro-
carbures avec une progression de
12,43%, grâce à la bonne tenue des
prix du brut en début d'année. En
effet, cette tendance à la hausse pour
les exportations a amélioré le taux de
couverture des importations par les
exportations, qui a atteint 160 jours
contre 145 jours, pour la même péri-
ode de référence. 
Les hydrocarbures ont représenté
l'essentiel des exportations algéri-
ennes avec une part de 97,05% du vol-
ume global des expéditions à l'inter-
national, soit 10,15 mds usd au cours
des deux premiers mois 2011 contre
9,03 mds usd à la même période de
l'année dernière. 
Quant aux exportations hors hydro-

carbures, elles demeurent faibles,
avec seulement 2,9% du volume glob-
al des exportations, soit 309 millions
usd, précise le Cnis. 

R.E.

Les entreprises de fruits et légunes sont présentes sur le marché euro méditérranéen

L e ministre de l’Agriculture et du
Développement Rural, Rachid
Benaïssa, a appelé, dimanche dernier à

Ghardaïa, à une mobilisation des jeunes pour
relever le défi de la sécurité alimentaire. 

Le ministre a lancé un appel à la ''mobili-
sation des jeunes pour gagner de nouvelles
terres et élargir la base de production, afin de
relever le défi de la sécurité alimentaire, syn-
onyme de renforcement de la souveraineté
nationale''. S'exprimant en marge d’une vis-
ite à Ghardaïa, dans le cadre d'une opération
de reboisement placée sous le signe de
"Plantons pour une Algérie verte", à la veille
de la célébration de la Journée mondiale de
l’arbre, le ministre a exhorté les jeunes à être
des ''pionniers'' pour contribuer à l'ac-
croissement des terres agricoles dans le pays
et à la modernisation du secteur agricole,
''moteur de l’économie nationale''.
Rappelant les différentes mesures incitatives
mise en place par son département min-

istériel en faveur des jeunes, Benaissa a
indiqué que ces mesures visent, en premier
lieu, la sécurité alimentaire du pays et, par la
même, la création d'emplois, la fixation des
populations et le développement du couvert
végétal. 

Evoquant la célébration de la Journée
mondiale de l’arbre, le ministre a exhorté les
citoyens, le mouvement associatif et les
amoureux de la nature à contribuer à faire de
l’Algérie ''un pays verdoyant". Un million
d’arbres, constitués à 80% de plants
forestiers et à 20% d’oliviers, seront mis en
terre du 19 au 21 mars en cours à travers le
pays, a annoncé le ministre, soulignant que
l’année 2011 a été instituée comme année
internationale des forêts par les Nations
unies, et dont l’Algérie est membre. Le min-
istre a, dans la localité de Berriane et la zone
de Noumérate, participé, à titre symbolique,
à une opération de plantation de plusieurs
centaines de plants d’arbres pour célébrer la

journée mondiale de l’Arbre. 
Quelque 5.600 plants d’arbre de dif-

férentes espèces doivent être plantés à tra-
vers les 13 communes de la wilaya, du 19 au
21 mars en cours, a affirmé le responsable du
secteur des forêts de Ghardaïa. Auparavant, le
ministre avait visité le chantier, en voie de
finalisation, du nouveau siège de la
Conservation des forêts de Ghardaïa, sis à
Noumérate. 

Benaïssa a achevé sa visite de travail dans
la région par une rencontre de vulgarisation
des dernières mesures prises par le Conseil
des ministres relatives au secteur de
l’Agriculture, en présence de représentants
du mouvement associatif, d'agriculteurs et
des cadres du secteur.   Il a, à ce titre, expliqué
les mécanismes du nouveau dispositif mis en
place par le ministère de l’Agriculture et du
Développement rural pour la création de nou-
velles unités agricoles et d'élevage. 

R. E.

SÉCURITÉ ALIMENTAIRE

Le ministère de l’Agriculture mobilise les jeunes 
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BÉJAIA
Les citoyens d’Ireza
incendient un bar

Las de subir sur leurs propres terres le diktat d’un taver-
nier, les paisibles citoyens de la coquette bourgade
d’Ireza, à 6 km de Béjaia, sur la RN 12, sont passés à l’ac-
tion en fin de semaine dernière. Pour rappel, le problème
ne date pas d’hier. En effet, il y a cinq ans déjà, une péti-
tion dénonçant le caractère illégal de ce bar, que seules
une impunité et une permissivité coupables ont pu favo-
riser ce magasin de boissons alcoolisées à emporter,
situé en bord de route, qui s’est subrepticement mué en
bar clandestin, accueillant une faune interlope, a été
adressée aux autorité compétentes. L’autre effet collaté-
ral dénoncé et induit directement par ce commerce, les
millions de bouteilles jetées sur les fertiles terres de la
plaine ou lota, encaissées sur la rive de la Soummam,
interdisant toute  culture maraîchère, privant les popula-
tions d’un appoint non négligeable et qui, bien pire,
hypothèquent la cueillette des olives dont on connaît l’ap-
port dans l’ordinaire kabyle. Mais il n’y a pas que cela, car
les citoyens se voient régulièrement agressés par les
consommateurs étrangers à la région à leur sortie de ce
bar. Du coup, c’est ce climat d’insécurité  qui a constitué
la goûte qui a fait déborder le vase. Vers 21 heures donc,
quelque 300 personnes ont pris d’assaut ce magasin
source de comportements que ni la morale ni les us et
coutumes ne tolèrent avec d’abord une attaque en règle
avec des pierres avant que les assaillants ne tentent de
raser ce “boui boui” en y mettant le feu. A l’intérieur, le
propriétaire et douze consommateurs ont aussitôt réagi
en lançant du haut de la terrasse des bouteilles vides sur
les assaillants, blessant cinq d’entre eux, dont deux ont
bénéficié après des examens médicaux de 7 et 12 jours
d’ITT. Les échauffourées se sont étalées de 21 heures à 1
heure du matin. “Les choses auraient pu prendre une
tournure autrement plus dramatique n’eut été la promp-
te intervention du chef de daïra de Béjaïa et des gen-
darmes du groupement de Béjaïa, nous a confié M.
Yacine R., élu à l’APC de Oued Ghir et président  de l'as-
sociation “Thixizi”, avant d’ajouter : “Nous avons tous
noté et déploré la curieuse absence du P/APC d'Oued
Ghir dont relève notre village.” A noter qu’il n’y a ni vols
ni détérioration  des marchandises entreposées ; les seuls
dégâts sont ceux occasionnés par l’incendie. Depuis cet
incident, une pétition réunissant 400 signatures et 12
associations a été dressée et déposée auprès de qui de
droit. Elle compte une seule revendication : la fermeture
de ces commerces sources de drames et de discorde à
Ireza et à Ivourassène.

M. R.

OUED GHIR
Le P/APC démissionne de
la commisison d’attribu-

tion des logements
M. Mohdeb Nacer, P/APC  de Oued Ghir, à 10 km du chef-
lieu de wilaya, vient de jeter l’éponge et de démissionner
de la commission d’attribution  des logements sociaux.
Cette structure s’apprêtait à examiner les 1.065
demandes de logements déposés par les citoyens alors
que le quota à distribuer n’est que de 45. M. Mohdeb jus-
tifie par deux arguments sa décision : un quota ridicule
de logements et l’obligation de réserver 40% de parc dis-
ponible aux moins de 35 ans. 

M. R.

AKBOU
70 bénéficiaires

de logements occupent
leurs biens

Fatigués par une bureaucratie toujours aussi féroce, 70
bénéficiaires de logements LSP à Akbou ont décidé de ne
pas s’aventurer davantage et d’occuper sans autorisation
ou remise des clés ce qui leur a été attribué. Le retard serait
imputable à un problème d’assainissement et concerne
quelque 60m de canalisations. A noter que le problème
s’est installé dans la durée puisqu’il remonte à trois ans.

M. R.

243 milliards pour l’APC
Le budget prévisionnel arrêté pour l’APC s’élève à 243
milliards de centimes. Sur cette somme, 73% seront
affectés au fonctionnement et le reste à l’équipement. A
signaler que 40 milliards sront ponctionnés sur le deuxiè-
me volet du budget pour la prise en charge des études de
la modernisation des quartiers.

M. R.

Le secteur de l'emploi
vient de connaître une
nouvelle dynamique dans
la wilaya de Chlef à la
faveur des dernières
dispositions du Conseil
des ministres, selon
l'antenne de l'Agence
nationale de soutien à
l'emploi des jeunes
(ANSEJ). 

C ette nouvelle dynamique s'est
traduite par un engouement
sans précédent sur les antennes

locales de l'ANSEJ au niveau de la
wilaya de Chlef, où des milliers de
jeunes ont formulé des dossiers dans
la perspective de la création de micro-
entreprises.  

Des données de l'ANSEJ font état,
dans ce sens, du dépôt de plus de
3.500 dossiers durant les seuls mois
de janvier et février derniers. 

Selon le directeur de cette agence
locale, le nombre de postulants à la
création de micro-entreprises est
appelé à évoluer davantage dans les
mois à venir grâce à la démarche
adoptée dans le traitement des dos-
siers et à la rapidité avec laquelle ils
sont pris en charge. 

Selon ce responsable, les dos-
siers, une fois déposés, sont désor-
mais traités en l'espace d'un mois par
le Comité local d'étude et de finance-
ment (CLEF), composé de représen-

tants de l'ANSEJ, des banques et
autres structures concernées par le
soutien à l'emploi des jeunes. 

Auparavant réticentes, les banques
se sont de plus en plus impliquées du
moment où les accords bancaires
sont accordés aux promoteurs dans
un délai maximum de deux mois, a
indiqué le directeur de l'ANSEJ de
Chlef. Cet avis est partagé par de
nombreux promoteurs rencontrés au
siège de cette structure, lesquels esti-
ment qu'il y a réellement un change-
ment au niveau de ces structures. 

Par le passé,  il fallait attendre
plusieurs mois pour être fixé sur
l'éligibilité ou non du projet. Ce
délai ne dépasse pas actuellement un
mois après l'examen du dossier, a

affirmé un jeune postulant à une
micro-entreprise de pêche. 

Vraisemblablement, les jeunes
sont beaucoup plus confiants aujour-
d'hui, puisque nombre d'entre eux
ayant abandonné leur projet, pour des
raisons évidentes aux lenteurs admi-
nistratives et bancaires, viennent de
renouveler récemment leur dossier
dans l'espoir de concrétiser cette fois-
ci leur projet. 

De nombreux autres promoteurs
rencontrés au siège de l'ANSEJ ont
affirmé avoir réussi à monter leur
projet et remboursé la totalité de leur
crédit. Ils aspirent, toutefois, décro-
cher un autre crédit pour l'extension
de leurs activités. 

A P S

CHLEF, ANTENNE DE L'AGENCE NATIONALE DE SOUTIEN
À L'EMPLOI DES JEUNES

Fort engouement
pour le dispositif

L' exposition "la femme et
l'emploi", qui s'est tenue la
semaine dernière à la salle

des fêtes de Sétif, a démontré que les
métiers liés à l'aménagement des
espaces verts sont de plus en plus
investis par la gent féminine. 

Selon Mme Fatiha Khebizi, une

''main verte'' présente à l'exposition,
le fait de conquérir, à l'âge de 49 ans,
une place dans ce créneau, "constitue
un exploit dont (elle) tire une légiti-
me fierté". Cette fonctionnaire
d'Algérie Télécom, aujourd'hui retrai-
tée, s'occupe de jardinage et d'aména-
gement d'espaces verts, de vente et de

production de plantes ornementales
et d'intérieur, donnant libre cours à sa
passion pour la nature, les fleurs et
les plantes en général.  

S'adonnant à sa nouvelle activité
en son domicile, à la cité Sfiha, à la
sortie sud de Sétif, où elle a créé sur
une parcelle de terre son "paradis
vert" (nom qu'elle a donné à sa petite
exploitation), une pépinière où elle
expérimente des graines et des bou-
tures locales ou importées. 

Cette "dame courage" ambitionne
de disposer d'un kiosque, "même tout
petit", au centre-ville de Sétif pour y
exposer ses produits et ses fleurs
qu'elle veut proposer à la bonne
société de la capitale des Hauts-
Plateaux afin, dit-elle, de "contribuer
à faire de la culture des fleurs une
activité qui corresponde à la nouvelle
propension des Sétifiens, de plus en
plus nombreux à préférer entrer chez
des amis avec des fleurs, plutôt
qu'avec de la pâtisserie".

Cette exposition est organisée à
l'initiative de la commune de Sétif,
en collaboration avec l'association
L'avenir de la femme.

A P S

SETIF, «LA FEMME ET L'EMPLOI»

Les espaces verts très prisés
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ECTIONS CANTONALES EN FRANCE

Le FN en hausse et un taux
d'abstention record

Le Front national a transformé
dimanche dernier sa poussée
récente dans les sondages
par une percée au premier
tour des élections cantonales,
marqué aussi par une
progression de la gauche et
surtout un taux d'abstention
record. 

A vec plus de 15% des suffrages
exprimés selon des estimations
vers  dimanche au soir, le parti de

Marine Le Pen arrive juste derrière l'UMP
(autour de 16%) qui, à 13 mois de la pré-
sidentielle, n'a pu enrayer sa spirale néga-
tive des dernières élections intermédiaires,
a rapporté l'agence Reuters. En tête avec
de l'ordre de 25% des voix (environ 30%
avec les divers gauche), le Parti socialiste
a globalement maintenu ses positions
dans ce scrutin où la moitié des cantons
français, soit un total de 2.026 représen-
tant quelque 21,4 millions d'électeurs,
étaient en jeu. A la faveur de la progres-
sion de ses alliés écologistes (8%) et des
autres partis de gauche (9%), il devrait être
en mesure de conforter sa majorité de pré-
sidences de départements face à la droite à
l'issue du second tour. Le ministre de
l'Intérieur, Claude Guéant, a crédité la
majorité présidentielle de 32,5% des voix.
La perspective d'une cinquantaine de duels
où le Front national sera présent dimanche
prochain a créé la polémique, l'UMP
déclarant, par la voix de son secrétaire
général Jean-François Copé, qu'il laisse-
rait ses électeurs libres de leur choix dans
les cantons où la formation ne peut se
maintenir. Le Premier ministre, François

Fillon, élu d'un département, la Sarthe,
qui pourrait basculer à gauche, a déploré la
forte abstention des électeurs et appelé à la
mobilisation pour le deuxième tour, esti-
mant que rien n'était joué dans de nom-
breuses circonscriptions.

"Vote d’adhésion"
Claude Guéant a souligné que le taux

de participation, qui devrait se situer juste
au-dessous de 45%, était à un plus bas
record pour un scrutin cantonal.

Le ministre de l'Intérieur et Jean-
François Copé y ont vu la marque d'un
désintérêt des Français pour l'action des
exécutifs départementaux justifiant, selon
eux, la nécessité de la réforme des collec-
tivités territoriales qui entrera en vigueur
en 2014. La gauche a mis en cause
Nicolas Sarkozy, qui se débat actuellement
avec une cote d'impopularité record, et
l'UMP, accusant la formation présidentiel-
le d'avoir fait "profil bas" dans ce scrutin
pour en minimiser la portée. Pour son
baptême électoral à la tête du Front natio-

nal, qui n'avait jus-
qu'ici aucun
conseiller général,
Marine Le Pen s'est
félicitée d'un score
"historique", en pro-
gression de trois
points par rapport au
même scrutin de
2004, pour son parti
dans une élection tra-
ditionnellement favo-
rable aux grandes for-
mations. Elle a dit y
voir le signe d'un
"vote d'adhésion" et
non plus de protesta-
tion confirmant que,
comme l'ont montré
des sondages récents,

"au second tour de la présidentielle, le
Front national pourrait bien se retrouver
face au Parti socialiste". Jean-François
Copé a exclu toute alliance avec le Front
national au second tour là où l'UMP ne
pourra se maintenir mais aussi un vote
pour le Parti socialiste, avec lequel le parti
présidentiel n'a "aussi rien en commun".
Le Premier secrétaire du PS, Martine
Aubry, a réagi en déplorant que, pour la
première fois "un parti républicain choisit
le Front national plutôt qu'un front répu-
blicain". Plus clairement, son prédéces-
seur François Hollande, a appelé à "faire
faire barrage au Front national et donc
voter pour le candidat de l'UMP" si le PS
n'est pas là. La secrétaire nationale
d'Europe Ecologie Les Verts, Cécile
Duflot, a prôné de son côté l'utilisation
"du bulletin de vote adéquat pour qu'il n'y
ait pas d'élu" FN. Le MoDem de François
Bayrou a jugé "irresponsable" l'absence de
consignes de l'UMP.

R.  I .

NOUVELLES FUMÉES À  LA CENTRALE DE FUKUSHIMA 

Le personnel évacué
D e la fumée s'échappait lundi après-

midi du réacteur 3 de la centrale
nucléaire de Fukushima et une par-

tie du personnel qui se trouvait à proximi-
té a reçu l'ordre d'évacuer, annonce Tepco,
selon Reuters. "A 15h55 (7h55 GMT),
nous avons reçu un rapport de la centrale
indiquant qu'une fumée grise s'échappait
du toit du réacteur 3. Nous avons ordonné
l'évacuation des ouvriers qui se trouvaient
à proximité", a déclaré un responsable de
Tepco. Le réacteur 3 est le plus inquiétant
car il contient du combustible MOX,
mélange d'oxydes de plutonium et d'ura-

nium issu de produits de recyclage, dont
les rejets sont considérés comme plus
nocifs que ceux provenant d'un combus-
tible à base d'uranium. La pluie s'est abat-
tue hier sur le Japon, perturbant les opéra-
tions de secours et renforçant l'inquiétude
de la population vis-à-vis des retombées
radioactives. Le gouvernement a affirmé
que le niveau de radioactivité présent dans
la pluie, l'eau du robinet, ou dans certains
aliments autour de la centrale endomma-
gée par le séisme et le tsunami ne posait
aucun risque pour la santé. Sur la côte
dévastée, les sauveteurs poursuivent leurs

efforts, malgré la pluie, pour tenter de
retrouver des survivants, bien que les
espoirs soient quasiment nuls dix jours
après la catastrophe. Le bilan, toujours
provisoire, est de plus de 21.500 morts et
disparus, dont 8.649 décès confirmés par
la police. Les deux catastrophes qui ont
frappé l'archipel il y a dix jours devraient
coûter à l'économie japonaise entre 122 et
235 milliards de dollards (86 à 165 mil-
liards d'euros), soit entre 2,5 et 4 % de son
PIB, selon le dernier rapport de la Banque
sur l'économie de l'Asie de l'Est et du
Pacifique publié hier.

YÉMEN 

Violents combats entre l'armée et les insurgés
D es affrontements ont fait plusieurs

morts dimanche. Un des principaux
commandant de l'armée rejoint la

contestation. Des combats entre rebelles
chiites du nord Yémen et des unités mili-
taires et tribales fidèles au régime de Sanaa
ont fait vingt morts dimanche, ont annon-
cé lundi des sources militaires. Les affron-
tements ont eu lieu dans la région de al-
Jawf, proche de la frontière avec l'Arabie
saoudite, selon ces mêmes sources. Ils ont
opposé des combattants de la rébellion

houthie active dans cette région et des sol-
dats et des éléments des tribus soutenant le
président Ali Abdallah Saleh. Vendredi,
d'autres combats avaient fait 52 morts à
Sanaa, la capitale du pays.

Cette annonce intervient alors que le
président Saleh, qui fait face à une forte
contestation depuis près deux mois, a
limogé dimanche le gouvernement. Cette
décision survient alors que les défections
de responsables du régime du président
Saleh, de plus en plus isolé, se sont accé-

lérées et des dignitaires religieux et tribaux
ont appelé les forces de l'ordre à refuser de
tirer sur les manifestants. Dernière défec-
tion en date : un des principaux officiers de
l'armée yéménite, le général Ali Mohsen
al-Ahmar, a annoncé ce lundi aux médias
qu'il rejoignait la contestation.

Pour le secrétaire général de l'ONU,
Ban Ki-Moon, ce limogeage n'est pas une
solution. Il appelle à «un dialogue global»
dans le pays.

R.  I .

SELON LE ROI À BAHREIN
Un complot «étranger»

mis en échec
Le roi Hamad Ben Issa Al-Khalifa a annoncé,
lundi 21 mars, que le Bahreïn avait “mis en
échec un complot étranger”, dans une allu-
sion possible à l'Iran, lors d'une rencontre
avec les chefs de la force commune du Golfe
qui s'est déployée dans son pays. Le royaume
de Bahreïn a mis en échec un complot étran-
ger qui était fomenté depuis au moins vingt ou
trente ans (...), contre les pays du Conseil de
coopération du Golfe (CCG), a déclaré le roi,
rapporte le journal Le Monde. “S'il avait réus-
si, ce complot se serait étendu à l'ensemble
des pays du Conseil (Arabie Saoudite,
Bahreïn, Emirats arabes unis, Qatar, Oman et
Koweït)”, a encore ajouté le souverain. Le roi
Hamad a tenu ses propos, rapportés par
l'agence officielle BNA, lors d'une rencontre
dimanche soir avec des officiers du 'Bouclier
de la péninsule', la force commune du CCG
qui s'est déployée dans son pays pour aider à
contenir la contestation chiite. Le souverain
n'a pas précisé qui était derrière ce complot,
mais sa déclaration intervient alors que les
relations sont tendues entre Bahreïn et l'Iran.
Téhéran a demandé, dimanche, à un diploma-
te bahreïni de quitter l'Iran en représailles
contre l'expulsion d'un diplomate iranien de
Manama. “Après les actions illogiques et
incompréhensibles du gouvernement bahreïni
(...), en particulier le renvoi d'un de nos diplo-
mates, par mesure de réciprocité l'attaché de
l'ambassade de Bahreïn a été convoqué et il
lui a été demandé qu'un des diplomates de
l'ambassade quitte l'Iran”, a déclaré le porte-
parole du ministère des affaires étrangères,
Ramin Mehmanparast. Le quotidien bahreïni
Al-Watan a rapporté lundi que les autorités
avaient accordé soixante-douze heures à un
diplomate iranien pour quitter le pays, l'accu-
sant de 'violations', dont l'acheminement
d'armes à Bahreïn. L'Iran avait rappelé son
ambassadeur à Manama mercredi pour pro-
tester contre la répression par le pouvoir sun-
nite bahreïni des manifestants en majorité
chiites

R. I.

HAÏTI
2 morts lors

de violences  au 2e tour
de la présidentielle

Deux personnes ont été tuées lors de vio-
lences liées au deuxième tour de la présiden-
tielle en Haïti, ont indiqué lundi les autorités
haïtiennes après la fin du vote. Selon la police
nationale haïtienne, une personne avait été
tuée dans le département du Nord-Ouest,
l'autre dans l'Artibonite, dans le centre d'Haïti. 
"Saisissons cette occasion pour nous courber
devant la dépouille mortelle de deux citoyens
haïtiens décédés au cours de ce deuxième
tour", a lancé le responsable du Conseil électo-
ral provisoire (CEP) lors d'une conférence de
presse à Port-au-Prince. 4,7 millions d'élec-
teurs haïtiens étaient appelés à désigner un
successeur à l'actuel président René Préval
entre Mirlande Manigat, une ancienne
Première dame, et Michel Martelly, un chan-
teur populaire.

APS

PRÉSIDENTIELLE AU BÉNIN 
La Cour constitutionnelle

confirme l'élection
de Boni Yayi 

La Cour constitutionnelle du Bénin a confirmé
lundi l'élection au premier tour du scrutin pré-
sidentiel du 13 mars dernier du chef de l'Etat
sortant, M.  Boni Yayi avec  53,14%  des suf-
frages exprimés.  Le candidat de la principale
coalition de l'opposition, Me Adrien
Houngbédji arrive en seconde  position avec
35,64 % des suffrages, suivi d'Abdoulaye Bio
Tchané, ancien président de la Banque ouest
africaine de développement (Boad), qui
recueille 6,4% des suffrages exprimés. Les
grandes tendances du scrutin  publiées ven-
dredi dernier par la Commission électorale
nationale autonome (Céna) donnaient déjà
Boni Yayi vainqueur dès le premier tour du
scrutin avec 53 %  des suffrages contre 35%
pour Me Adrien Houngbédji.  Selon la consti-
tution béninoise, les résultats donnés par la
Cour constitutionnelle sont des résultats provi-
soires et peuvent donner lieu à des recours
devant la même cour.  14 candidats étaient en
lice pour ce scrutin jugé libre et régulier par les
observateurs internationaux dont ceux de la
Communauté économique des Etats de
l'Afrique de l'ouest (CEEAO) et de l'Union afri-
caine (UA). 

APS
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Le groupe automobile Saida (filiale algérienne du groupe français GBH) a repris la marque
Citroën il y a 4 ans. Depuis son installation, le groupe compte aujourd’hui près de 200
salariés. Actuellement, Saida distribue en Algérie les marques automobiles Citroën,

Mahindra et la marque de poids lourds Scania.

Mazda 6 et Mazda BT 50 simple et double cabine
sont les modèles exposés au niveau du stand du
concessionnaire IVAL, représentant officiel des
marque Fiat, Mazda, Iveco et dernièrement Lancia, à
l’occasion du salon de l’automobile d’Alger 2011.
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LE POINT SUR LA MARQUE
CITROËN EN ALGÉRIE

Le groupe automobile Saida
(filiale algérienne du groupe
français GBH) a repris la
marque Citroën il y a 4 ans.
Depuis son installation, le
groupe compte aujourd’hui
près de 200 salariés.
Actuellement, Saida distribue
en Algérie les marques
automobiles Citroën,
Mahindra et la marque de
poids lourds Scania.

L
e directeur général de Saida
Citroën, M.Patrick Coutelier, a
animé un point de presse au salon
de l’automobile d’Alger dans
lequel il a relaté les grandes

lignes du développement de la
marque aux chevrons
depuis son passage
sous le giron du
groupe français
GBH. La marque
est passée par
une période de
restructuration
qui a durée deux
années selon le
conférencier et
place mainte-

nant à la phase de croissance qui se fera
avant tout selon lui par la poursuite de
l’extension des points de vente a affirmé
M.Coutelier.  Ainsi, se sont cinq nouvel-
les implantations qui sont programmés
pour 2011 et cinq autres sont en prévus
pour 2012. 

« Citroën ambitionne d’atteindre un
objectif de 30 points de représentation
pour couvrir le territoire » a assuré
Mr.Coutelier tout en affichant toute sa
confiance pour la réalisations de ses
objectifs de croissance notamment avec
les bons chiffres de ventes qui se suivent
mois après mois à l’image des 70% de
croissance obtenus à la fin février au
moment où le cumul des deux premiers
mois réalise une croissance de 46% sur
les ventes et 60% sur les commandes.

Dans le détail, il ya lieu à signaler que
les voyants sont plutôt au vert chez Saida
Citroën où la gamme réalise des progres-
sions significatives. Ainsi :

- La nouvelle C3 (lancée il
y a à peine 8 mois) a
vu ses ventes dou-
bler par rap-
port à

2010.
- La Gamme Berlingo (Ludospaces)

est en progression de 52% et se classe
désormais en seconde position dans sont
segment.

- La gamme utilitaire croît de 46%
dont la gamme Jumper se distingue par
sa progression fulgurante de 75%

Afin de maintenir cette cadence,
Saida Citroën fait du 14e salon interna-
tional de l’automobile d’Alger un trem-
plin pour anticiper une offensive réelle
cette année. Ainsi, Citroën enrichie sa
gamme en Algérie par l’arrivée de la C5
en version diesel 2.0 HDI de 160 ch
avec un choix de boîte manuelle et
automatique, le restyling de la gamme
C4 Picasso, le lancement de la nou-
velle C4 et de la DS4

Enfin, M.Coutelier met l’accent sur
la stratégie du moment qui est le
déploiement des Standards Citroën dans
la vente et l’après vente dans
tout le réseau Citroën en
Algérie.

Nissan Algérie renforce
fortement sa gamme à
l’occasion du 14ème salon
international de l’automobile
d’Alger. Ainsi le nouveau Patrol
est présenté pour la première
fois en Algérie à coté de la
nouvelle Micra, l’X-Trail restylé

et la 370Z.

L
es amoureux des grands 4x4 trou-
veront dans le nouveau Patrol de
Nissan une attraction certaine sur
le stand de Nissan Algérie qui
vient de le lancer officiellement en

Algérie. Imposant sur tous les plans, le
Nissan Patrol adopte une nouvelle plate-
forme moderne et plus dynamique. Le «
Big » franchiseur japonais sera disponible
en Algérie avec un bloc moteur impres-
sionnant, le V8 de 5.6 l essence dévelop-
pant 400 ch à 5800 tr/mn pour un couple
maxi de 560 Nm. Ce moteur unique dans
sa catégorie « fait du nouveau Patrol le
véhicule le plus puissant des grands SUV
» nous dira Mr. Sefian Hasnaoui, vice-pré-
sident de Nissan Algérie lors d’un point de

presse animé au niveau de son stand au
Pavillon central. Long de 5140 mm, large de
1995 mm et haut de 1940 mm, le nouveau
Patrol est équipé d’un système hydraulique de
contrôle des mouvements de caisse (HBMC)
et d’une nouvelle suspension qui maintien le
véhicule à plat en maîtrisant le roulis tout en
assurant une excellente tenue de route. Il

adopte aussi une nouvelle transmission All
Mode 4x4i qui s’enclenche à partir d’un sim-
ple bouton. 

Très sécurisant, le nouveau Patrol est pro-
posé avec une multitude d’équipements en
série comme l’ABS, système anticollision, 8
airbags, régulateur et limiteur de vitesse,
contrôle de vitesse en descente, transmission
4x4 intelligente, indicateur de pression de
pneu, rétro central anti-reflets, caméra de
recul avec option Bird view avec écran 8'' et
la direction assistée. Côté confort, le nouveau
Patrol offre la totale avec ses lève-vitres élec-
triques, système de clé intelligente, radio CD

MP3 6 HP BOSE, toit ouvrant, système de
navigation, position siège et volant mémori-
sable, connectique iPod, disque dur 9,3 GB,
écran DVD sur repose-tête, ouverture électri-
que du hayon, Bluetooth commande au
volant, compartiment réfrigéré, changeur 6
CD Mp3 6 HP, sièges à commande électri-
que, jantes en alliage légères de 20'', climati-
sation automatique Bizone, rétroviseur rabat-
table et réglable électriquement et enfin les
feux arrière LED ainsi que les feux Xénon.
Nissan Patrol est proposé au prix de 11 990
000 dinars TTC (Taxe VN incluse).

Toyota
Fortuner

Annoncé depuis plusieurs
semaines, le SUV Toyota Fortuner
est présent au stand de Toyota
Algérie au salon de l’automobile
d’Alger 2011.

Première commercialisation en Algérie, le
4X4 japonais séduira à coup sûr un nombre
important d’amoureux de véhicules dédiés à
l’évasion et aux balades en montagne. Lancé
en 2005 et construit sur la plate forme du

pick-up Hilux, le Toyota Fortuner évoluera
entre le RAV4 et le Prado. 

D’une longueur de 4,69 m pour une lar-
geur de 1,84 et une hauteur de 1,85, le
Fortuner possède un empattement de 2,
75 m. Pour le marché algérien, Toyota
propose Fortuner avec une motorisa-
tion diesel, le 3l D4D développant 163
ch à 344nm 1.400 à 3.400 / tr min asso-
cié à une boîte manuelle à cinq vites-
ses. Ce 4x4 offre 7 places assises et il

est très bien équipé avec la climatisa-
tion, feux antibrouillard, vitres élec-
trique, barre de toit... Le Fortuner est
facturé au prix de 4090.000 DA.

Nouveau Nissan Patrol

Mazda 6 Pack et Pack Luxe
Mazda 6 et Mazda BT 50 simple et
double cabine sont les modèles exposés
au niveau du stand du concessionnaire
IVAL, représentant officiel des marque
Fiat, Mazda, Iveco et dernièrement
Lancia, à l’occasion du salon de
l’automobile d’Alger 2011.

L a berline Mazda 6 est proposée en Algérie avec le
moteur essence 2.0 l développant une puissance de
149 ch à 6500 tr/mn pour un couple maxi de 186
Nm à 4000 tr/mn. Cette motorisation Euro IV à

injection électronique est couplée à une boite mécanique
à 6 vitesses.

Longue de 4.755 mm, large de 1.795 mm et haute de
1.440 mm pour un empattement de 2.725 mm, la Mazda
6 s’offre à la clientèle algérienne avec deux niveaux de
finition Pack et Pack Luxe. 

La version Pack est dotée de jantes en alliage 16
pouces, de phares antibrouillard, et d’une double
sortie d’échappement. Il sera aussi ques-
tion de plusieurs autres équipements
qui viennent compléter les pre-
miers sus cités. Pour plus de
confort et de sécurité,
le construc-
t e u r
nip-

pon propo-
sera

en série sur sa berline une climatisation automatique, une
direction assistée, un volant gainé cuir, des sièges sport,
un accoudoir central av/ar, des rétroviseurs extérieurs

électriques, des lèves-vitres av électriques, une radio
CD MP3 (avec chargeur 6 CD), le verrouillage cen-

tralisé des portes, et l’ouverture du coffre
électrique. Outre une fiche auxiliaire, la

Mazda 6 sera livrée avec un double air-
bag, et l’ABS. 

La finition Pack Luxe pour sa part
comprend les équipements de la fini-
tion Pack en plus d’un kit chrome
intérieur, ESP, volant multifonction,
aumônière siège passager, détecteur de
pluie, lèves vitres arrière électriques,

commandes des ouvrants à distance, et
des jantes en alliage 17 pouces.

Mazda 6, version Pack est proposée au prix
de 2.225.000 DA TTC alors que la ver-

sion Pack Luxe est au prix de
2.930.000 DA TTC.

Volkswagen Caddy 
restylé

Le nouveau Caddy revient au salon
d’Alger avec un restylage très
profond. Il ressemble
beaucoup plus à une Golf
ou à un Touran qu’à l’an-
cienne version et ce,
dès le premier regard.
Ce véhicule a subi une
« opération chirurgi-
cale » de sa face avant
avec de nouvelles
optiques et un pare-
chocs redessiné. Stylé,
le nouveau Caddy
adopte l'incontourna-
ble calandre entière-
ment horizontale, appa-
rue sur la Scirocco et
retrouvée depuis sur
toutes les nouveautés
Volkswagen. Côté arrière,
les feux ont eu droit à un nouveau trai-
tement. Ces petites retouches qui le ren-
dent « plus agréable à l'œil » donnent à l'en-
semble « un air de Golf avec un toit surélevé. A
l'intérieur, l'habitacle a droit à un nouveau volant,
une instrumentation de bord revue et un traite-
ment plus qualitatif des matériaux employés. 
Pour la première fois, la seconde rangée de sièges
est totalement escamotable avec un volume de
charge de 3 030 litres sur le Caddy 5 places et de 3 880
litres sur le Caddy Maxi. Autre nouveauté, le Caddy restylé est doté
de deux portes latérales coulissantes avec une ouverture de 70 cm

de large et des tiroirs sont installés sous les sièges avant pour une
optimisation maximale de l’espace. Le Caddy restylé existe aussi

bien en version Combi, Fourgon et Style. Il peut être le
moyen idéal pour le transport de personnes ou pour

les longues balades de loisirs en famille comme il
peut être un outil de travail avec son volume de

chargement de 3,7 m?, ses parois de sépara-
tion ou ses systèmes de fixation. Côté

sécurité, les systèmes électroniques
ESP, ABS, ASR et MSR apportent

leur concours dans les situa-
tions critiques. Les air-

bags conducteur,
passagers et laté-
raux permettent
également une
protection effi-

cace des occu-
pants selon la
présentation
de Gianni
G a l l i n a r o ,
Area sales
manager VW
utilitaires. Ce

responsable ajou-
tera que l’introduc-

tion de ce nouveau
modèle dans la gamme utili-

taire de VW ouvrira la voie à de nou-
velles parts de marché qui peuvent augmenter très rapidement.
Quant à la motorisation, le nouveau Caddy peut recevoir le 1.6 TDI
de 102cv ou le 2.0TDI de 110cv.
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Défait à Marseille (2-1) lors du
clasico, dimanche, le Paris SG
est engagé dans une spirale
infernale et marque
singulièrement le pas au plus
mauvais moment, aiguisant les
craintes d'une saison blanche
alors que l'unité du vestiaire
semble de plus en plus fragile.

Le PSG a longtemps tenté  de  cou-
r i r  p lus ieurs  l ièvres  à  la  fo is  mais
le  ref lux est  manifeste  depuis  le
début de l 'année et chaque semaine
qui  passe  voi t  les  Par is iens  s 'é lo i-
gner  un peu plus  de leurs  hautes
ambi t ions .

Le PSG n 'avai t  pas décemment
l e s  moyens  huma ins  pou r
batai l ler  sur  quatre tableaux et  la
Coupe de la  Ligue puis  l 'Europa
League ont  logiquement  f ini  par
disparaître du paysage parisien.  A
force de se démult ipl ier  sur  plu-
s ieurs  f ronts ,  le  c lub de la  capi ta-
le  y  a  la issé  des  plumes e t  com-
mence à le payer cher en cham-
pionnat  où cinq points  le  séparent
désormais du podium et de cette
3e place synonyme de barrages
pour la rémunératrice Ligue des
champions.

Les récentes crispations de cer-
tains joueurs  autour  du cas Nene,
qu i  on t  ob l igé  l ' en t r a îneur
Antoine Kombouaré puis  le  prési-
dent Robin Leproux à un recadrage

en  règ le  la  semaine  dern iè re ,
témoignent  également d 'une ten-
sion jusque-là contenue au sein du
groupe.  A quoi  s 'a joute le  change-
ment subit  de hiérarchie des gar-
diens,  qui  pourrai t  faire un frustré
de plus (Edel) dans l 'équipe et
exacerber encore certaines inimi-
t i é s .

Une équipe au bord de la crise
de nerfs,  des individuali tés sans
ressort  à  l ' image de Nene,  sans
but  en L1 depuis  le  18 décembre,
ou de Hoarau toujours  aussi  mal-
adroi t :  les  s ignaux envoyés par
les  Paris iens ont  de quoi  la isser
perplexes.

Juste  avant  la  t rêve hivernale ,
certains joueurs avaient  évoqué
publiquement leurs rêves de sacre
en  L1 .  Aujourd 'hui ,  la  hant ise  a
succédé aux fantasmes et  i l  s 'agi t
su r tou t  de  sauver  ce  qu i  peu t
encore l 'ê tre.  La Coupe de France,

dont  Par i s  d i sputera  les  demi-
f ina les ,  le  20  avr i l  à  Angers (L2),
est  ainsi  devenue,  comme chaque
saison,  la  bouée de sauvetage et
l 'u l t ime moyen de clore  sur  une
note posi t ive un exercice qui  s 'an-
nonçai t  b ien plus  prometteur  e t
exci tant .

Incert i tudes
"Nous faisons une très  mauvai-

se opération sur le  plan comp-
table ,  mais  nous sortons de 11
matches en 5 semaines, a déclaré
Antoine Kombouaré.  La coupure
arr ive  au  bon moment ,  e l le  va
nous permettre de souffler et  de
travailler fort pour garder la 5e
place et aller chercher la Coupe de
France. Il res te  10 journées .  Et  s i
on f ini t  5e,  ce sera déjà bien."

Le discours de Robin Leproux
est  aussi  devenu plus modeste à
l ' i ssue  du c las ico.  "Il  faut conser-

ver cette Coupe de France et rester
au moins dans les cinq premiers,
a-t-i l  affirmé .  L 'object i f  de  la  2e
ou 3e place n'a jamais été annon-
cé. Cela n'aurait pas été cohérent
avec  l ' e f f ec t i f  l imi té  que  nous
avons.  On a toujours di t  qu'on
voulai t  progresser et jouer dans
les cinq premiers."

Pour  Robin  Leproux,  ce t te  sa i-
son n 'est  qu 'une étape avant  une
montée en puissance progressive.
Le  p rés iden t  du  PSG a  a ins i
annoncé,  samedi dans Le Parisien,
qu' i l  souhaitai t  l 'arrivée de quatre
internat ionaux en 2011-12.

Mais  comment  a t t i r e r  ces
joueurs sans la  manne f inancière
de la  C1? Comment enrôler  des
tê tes  d 'af f i che  avec  pour  seu l
bonus l 'Europa League,  sorte  de
Ligue 2 à l 'échelle européenne?
C'est  le  cercle vicieux dans lequel
es t  enfermé le  PSG qui  n 'a  p lus
l ' ivresse de la Ligue des cham-
pions  depuis  la  sa ison 2004-05.

Les incerti tudes concernant une
modification de l 'actionnariat  du
club,  avec en creux la quest ion du
maint ien ou non de Kombouaré,
ne rendent  pas non plus l 'avenir
par is ien  t rès  l i s ib le  e t  posent  la
question cruciale des moyens dont
disposera le  c lub la  saison pro-
chaine.  Coincé entre  les  réal i tés
spor t ives  e t  économiques ,  le  PSG
n'en a  sûrement  pas  f ini  avec les
secousses  d ' ic i  la  f in  de la  saison.
Une viei l le  habi tude maison.

F I FA

PARIS SG

La peur du vide

Championnats européens Championnats européens Championnats européens
L’Inter met la pression sur le
Milan AC avant le derby 
L'Inter Milan est revenu à deux points de
son rival, le Milan AC, à deux semaines
du derby qui risque d'être décisif dans la
course au titre en Italie, alors qu'en
Angleterre, Manchester United a creusé l'é-
cart sur Arsenal (5 points). 

Angleterre : l'échappée 
de Manchester United 

Manchester United a
porté à cinq points
son avance sur
Arsenal à la faveur de
sa petite mais pré-
cieuse victoire contre
Bolton (1-0) et au
faux-pas des
"Gunners" sur la

pelouse de West Bromwich (2-2).  Arsenal,
qui compte encore un match en moins,
peut s'estimer heureux puisqu'il était mené
2-0 avant de revenir au score. 
L'affiche de la 30e journée entre Chelsea et
Manchester City est revenue aux "Blues"
de Carlo Ancelotti 2 à 0. Cette victoire
permet aux Londoniens de dépasser leur
adversaire du jour au classement pour
monter sur le podium (3e), à neuf points
du leader et avec un match en moins. 

Espagne : Barça et Real 
s'imposent difficilement 
Le leader de la Liga, Barcelone, et son
poursuivant, le Real Madrid, se sont diffi-
cilement imposés lors de la 29e journée du
championnat d'Espagne. 
Le match au sommet du week-end, à
savoir le derby madrilène, est revenu
comme d'habitude au Real (2-1) grâce à des
buts de Benzema et Ozil. Agüero a marqué

en fin de match pour
l'Atletico, mais ce
but n'a eu aucune
incidence sur le résul-
tat final de la rencon-
tre. 
Le Barça a également
peiné au Camp Nou
face à Getafe (2-1).
Grâce à ce succès, le club blaugrana garde
ses cinq points d'avance sur le Real.  

De son côté, Villareal, victorieux de
l'Athletic Bilbao en déplacement (1-0), a
pris la troisième place avec le même nom-
bre de points (54) que Valence, surpris à
domicile par Séville sur le même score. 

Italie : une course à trois pour
le titre 
Le Milan AC est sans aucun doute le grand
perdant de la 30e journée de la Serie A en
perdant à Palerme (1-0) alors que ses pour-
suivants ont tous gagné. 
L'Inter Milan est revenu à 2 points de son
voisin grâce à son succès dimanche face à
Lecce (1-0), alors que Naples, vainqueur de
Cagliari (2-1), est, lui, à trois unités. 
Le derby milanais du 2 avril promet beau-
coup et pourrait d'être décisif dans la
course au titre. Un derby dont pourrait tirer
profit Naples qui peut créer la surprise en
cette fin de saison. 
Dans la course à la Ligue des champions,
l'Udinese a consolidé sa 4e place en battant
Catane 2 à 0, alors que la Lazio, vainqueur
de Cesena (1-0), est toujours 5e avec deux
points de retard. 

Allemagne : passage à vide
pour Dortmund 
Après avoir compté jusqu'à 14 points d'a-
vance, Dortmund est en plein doute et voit

sa marge réduite de moitié. Le leader de la
Bundesliga a été forcé au partage des
points par Mayence (1-1) après avoir été
battu la semaine dernière par Hoffenheim.
Le Bayer Leverkusen compte tirer profit au
maximum de ce passage à vide du Borussia
puisqu'il a encore gagné, cette fois ci con-
tre Schalke 04 (2-0). Hanovre reste pour sa
part 3e, à cinq points de Leverkusen, après
son succès 2-0 sur Hoffenheim, alors que
le Bayern Munich a bien digéré son élim-
ination, mardi, en Ligue des champions,
en s'imposant à Fribourg (2-1). Les
Bavarois sont quatrièmes, à deux unités
d'Hanovre. 

France : le "clasico" à Marseille 
Marseille est sorti
vainqueur du "clasi-
co" face au PSG (2-
1) et reste dauphin
avec 4 points de
retard à l'issue de la
28e journée du cham-
pionnat de France. 
De son côté, Lille a

consolidé son fauteuil de leader en s'im-
posant en déplacement à Brest (2-1) après
avoir été mené au score.   Les Lillois ont
profité des affrontements directs entre leurs
concurrents pour prendre cinq points d'a-
vance sur Rennes, 3e, et six sur Lyon, 4e,
qui ont fait match nul 1 à 1. La défaite au
"clasico" a relégué les Parisiens, 5emes, à
dix points du leader.  
Les championnats européens observeront
une halte le week-end prochain pour per-
mettre le déroulement des matches ami-
caux internationaux, de qualification à
l'Euro-2012 et des éliminatoires de la
Coupe d'Afrique des nations 2012.

A P S

REAL MADRID
Cristiano Ronaldo

indisponible pour deux
ou trois semaines 

L'attaquant portugais du Real Madrid,
Cristiano Ronaldo, blessé à la cuisse
gauche samedi, sera indisponible pour
deux ou trois semaines, a annoncé
dimanche le site officiel du Real. 
Il manquera sûrement la 30e journée de
Liga, les 2 et 3 avril, et il est très incer-
tain pour le quart de finale aller de la
Ligue des champions à domicile contre
Tottenham, le mardi 5 avril. 
Titulaire contre Lyon mercredi (3-0) et
ce week-end face à l'Atletico Madrid (2-
1) alors qu'il revenait de blessure,
Ronaldo a dû quitter le stade Vicente-
Calderon à la 72e minute samedi, rem-
placé par Di Maria. L'international por-
tugais, meilleur buteur du Real Madrid
en Championnat (27 buts), s'était
blessé à la cuisse gauche le 3 mars con-
tre Malaga en Liga (7-0). L'entraîneur
José Mourinho avait admis après le
match contre Lyon que ce serait "pren-
dre un risque plus important" de faire
jouer Ronaldo contre  l'Atletico que
face à l'équipe française. "Je ne voulais
pas que le Championnat se termine
aujourd'hui (samedi) et (Ronaldo) est
important pour nous. Nous avons pris
le risque, il faut vivre au jour le jour", a
d é c l a r é
M o u r i n h o
samedi soir.
Après 29
matches dis-
putés, le Real
Madrid est à
cinq points du
leader du
Championnat, le
FC Barcelone.
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COMPÉTITIONS AFRICAINES 

Bilan mitigé pour
les Algériens 

Les clubs algériens engagés en compéti-
tions africaines n'ont pas convaincu ce
week-end en obtenant des résultats mi-
figue, mi-raisin lors des matches aller
des seizièmes de finale de la Ligue des
champions et de la Coupe de la
Confédération. En Ligue des champions,
l'ES Sétif a ouvert le bal samedi en s'im-
posant au stade du 8 mai 1945 contre les
Burkinabés de l'ASFA Yennega 2 à 0
grâce à des réalisations de Nabil Hemani
et Lazhar Hadj Aïssa. Les Sétifiens peu-
vent cependant nourrir des regrets pour
n'avoir pas su, malgré leur domination,
inscrire d'autres buts qui leur auraient
permis de faire le voyage à
Ouagadougou avec une avance plus
confortable. Au match retour prévu dans
15 jours au stade du 4 août de
Ouagadougou, l'"Aigle Noir" devra faire
montre de combativité mais également
de vigilance face à un adversaire qui a
développé de belles phases de jeu same-
di. L'autre représentant algérien dans
cette prestigieuse compétition, à savoir
le MC Alger, a sérieusement compromis
ses chances de qualification en hui-
tièmes de finale en concédant,
dimanche, une lourde défaite à Harare
(4-1) face au représentant zimbabwéen
du FC Dynamos. Le nouvel entraîneur
mouloudéen, Noureddine Zekri, qui avait
pourtant l'avantage de connaître cette
équipe pour l'avoir affrontée l'année pas-
sée avec l'ESS, a raté donc ses débuts
avec le "Doyen" en se faisant battre une
nouvelle fois par les Zimbabwéens. Le
champion d'Algérie en titre a même été
mené par 4 buts à 0, avant de sauver
l'honneur par son défenseur et capitaine
Réda Babouche à la 88e minute sur
penalty. Une réalisation qui entretient
quelque peu l'espoir de renverser la
vapeur dans 15 jours à Alger même si la
mission des Vert et Rouge s'annonce
ardue face à un habitué de la compéti-
tion. A la fin de la rencontre, l'entraîneur
Zekri a pointé du doigt l'arbitre sud-afri-
cain Jérôme Damon, coupable, selon lui,
d'avoir sifflé un penalty "imaginaire"
pour les locaux et d'avoir "sapé" le moral
de ses joueurs. Le coach mouloudéen
s'est dit également "surpris" de la condi-
tion physique des joueurs, remettant en
cause le stage hivernal qu'a effectué
l'équipe en Espagne. "En seconde pério-
de, certains éléments étaient en train de
marcher sur le terrain. Ce n'est pas nor-
mal du tout. Franchement, je me deman-
de s'ils ont vraiment travaillé pendant le
stage en Espagne", a-t-il accusé. Enfin en
Coupe de la Confédération, le seul repré-
sentant algérien, la JS Kabylie, a enregis-
tré une courte victoire contre la forma-
tion mauritanienne de Tevragh Zeina (1-
0), dimanche à Tizi Ouzou. Contre une
équipe loin d'être un foudre de guerre
qui a opté pour un système ultra-défen-
sif, les "Canaris" n'ont pas brillé et se
sont contentés d'une petite réalisation de
Nessakh. Le huis clos infligé par la
Confédération africaine de football (CAF)
ne peut justifier à lui seul la prestation
des Kabyles qui devront sortir le grand
jeu au match retour face au Tevragh
Zeina, la première équipe  mauritanienne
à franchir le tour préliminaire d'une com-
pétition continentale depuis 1994.  Le
président de la JSK, Mohand Chérif
Hannachi, n'a pas caché sa déception
après la rencontre, lui qui s'attendait à un
"score lourd" en faveur des Jaune et Vert.
"Je suis très déçu et par la prestation de
mon équipe et par le résultat. Nous nous
sommes préparés pour s'imposer avec
un score lourd afin d'assurer la qualifica-
tion au match aller, mais les joueurs
étaient mal en point. Nous avons sous-
estimé notre adversaire", a-t-il reconnu.

EN PRÉVISION DU MATCH FACE AU MAROC 

LES FENNECS ENTAMENT
LES CHOSES SÉRIEUSES

Comme annoncé par le
sélectionneur national,
Abdelhak Benchikha, lors de
sa dernière conférence de
presse animée à Alger, il n’y
avait pas de séance
d’entraînement dimanche. Les
verts ont entamé hier les
choses sérieuses.  

PAR MOURAD SALHI 

E n effet, la première séance d’entraî-
nement a bel et bien eu lieu hier
après midi à partir de 18h00, avec
l’ensemble des joueurs présents sur

place. Aujourd’hui, deux séances sont au
menu des Verts. Ce matin, le coach natio-
nal, Abdelhak Benchikha devait réunir
l’ensemble de ses attaquants pour les sou-
mettre à un travail spécifique qui concer-
nera uniquement le secteur offensif. Une
autre séance est au programme ce soir,
cette fois-ci elle concernera tout l’effectif.
La séance de demain matin sera consacrée
selon le programme de Benchikha unique-
ment aux défenseurs, le soir sera une séan-
ce d’application. Les coéquipiers du capi-
taine Antar Yahia effectueront une derniè-
re séance le vendredi à 20h00, à l’heure du
match. 

Côté effectif, et après l’arrivée
dimanche de Carl Medjani d’AC Ajaccio
et le sociétaire de Nîmes Olympique,
Mehdi Mestpha et Ismail Bouzid, le
défenseur du club écossais des Hearts,
ainsi que ceux qui évoluent dans le cham-
pionnat national, Mohamed Meftah de la
JSM Bejaia et les cinq internationaux de
l’Entente de Sétif, en l’occurrence Hocine
Metref, Khaled Lemmouchia,
Abdelmoumen Djabou, Faouzi Chaouchi

et Lazhar Hadj Aïssa, après avoir disputé
le match des 1/16es de finale de la ligue
des champions africaine face aux
Burkinabés d’ASFA Yennega. Hier, plu-
sieurs autres éléments devaient rejoindre
le lieu de résidence des Verts, après avoir
pris part dimanche aux matchs de leurs
clubs respectifs pour participer à la pre-
mière séance. Les joueurs concernés sont:
les trois joueurs qui évoluent au cham-
pionnat italien, le défenseur de Lecce
Djamel Mesbah et le milieu de terrain de
Naples Hassan Yebda ainsi que L'attaquant
de l'AS Bari Abdelkader Ghezzal, qui a
trouvé à nouveau le chemin des filets, en
inscrivant un but dimanche face à Chievo
Vérone. 

La ville d’Annaba devait accueillir éga-
lement le défenseur international, Madjid
Bougherra, qui a remporté dimanche la
Coupe de la ligue écossaise de football
avec son club les Glasgow Rangers
devant le Celtic. Les quatre autres joueurs

qui devaient arriver également hier sont le
milieu de terrain Karim Ziani de
Kayserispor en Turquie, Madhi Lacen le
sociétaire de Racing Santander d’Espagne,
Rafik Djebbour de l’Olympiakos de
Grèce, Abdelmalek Ziaya d’Ittihad
Djeddah qu’a pris part dimanche aussi au
match face à Al Hillal Riyadh et Ryad
Boudebouz du FC Sochaux. Pour ce qui
concerne le reste, le défenseur de club
Allemand Bochum, Antar Yahia qui devait
jouer hier soir son match de Bundesliga 2
contre Energie Cottbus, devrait rejoindre
ses camarades aujourd’hui. 

Le groupe sera au grand complet à par-
tir de demain avec l’arrivée du portier du
MC Alger, Mohamed Lamine
Zemmamouche qui a concédé une lourde
défaite de quatre buts à un dimanche face
au Dynamos FC de Zimbabwe en match
aller des 1/16es de finale de la ligue des
champions africaine. 

M .  S .

F O O T B A L L

La fièvre monte 
à Annaba

A l’approche du match qui opposera
le 27 mars au stade du 19 mai à
Annaba, la sélection algérienne de

football à son homologue marocaine,
pour le compte de la 3è journée des élimi-
natoires de la CAN-2012, l’engouement
et la ferveur des Annabis n’est pas encore
à son summum, même si la fièvre est en
train de monter.  A moins d’une semaine
de cette confrontation cruciale pour les
Verts dans l’optique d’une qualification
pour la CAN, la rue à Annaba ne vibre
pas encore au rythme de l’Equipe nationa-
le. Les discussions tournent autour de la
vie politique et de l’actualité à l’extérieur,
à des exceptions près. Dans les différentes
artères de la ville, et principalement à la
place de la révolution, le sujet abordé par
excellence concerne la situation sécuritai-
re en Libye. Chez les plus jeunes, par
contre, on préfère plutôt parler de la ren-
contre face au Maroc, et surtout les pré-
paratifs qui la précédent. "Cela remonte à
longtemps que notre sélection ne s’est

pas produite à Annaba, c’est un événe-
ment pour nous. On doit absolument se
préparer cet événement en se procurant
d’abord le billet d’entrée, et surtout des
drapeaux et fumigènes", a indiqué à
l’APS, Adel, un marchand de fruits. Côté
"business", les CD audio, drapeaux aux
différentes tailles, photos de joueurs,
maillots, objets de fantaisie, exposés sur
des étals de fortune par de jeunes reven-
deurs dans la principale avenue de
Annaba, n’ont pas encore été pris d’as-
saut par les fans. 

"J’ai installé la marchandise ce matin,
et je peux dire que la recette est dérisoire,
comparativement à la période du Mondial
où on a enregistré des records de vente. Il
reste encore six jours avant le match et la
tendance peut changer", espère Slimane,
arborant autour du cou un châle aux cou-
leurs nationales. Si l’ambiance de ce
derby maghrébin à Annaba n’est pas
encore perceptible, les choses peuvent
complètement basculer demain, le jour de

la mise en vente des 45.000  billets au
niveau du stade du 19 mai 1956 et les dif-
férents points de vente, où un grand rush
des fans de différentes wilayas est attendu
pour s’approprier le fameux sésame.
Mercredi, la ville d’Annaba changera d'as-
pect et sera une véritable "Mecque" pour
les supporters qui n’ont qu’un seul souci,
prêter main forte aux coéquipiers du reve-
nant Nadir Belhadj lors de ce match déci-
sif. L’ambiance sera encore plus chaude
dans les différents endroits de la Coquette,
avec le flux attendu d’ici le jour de la
confrontation. Une chose est sûre, la
fièvre de cette affiche somptueuse entre
l’Algérie et le Maroc, sera à son comble
à force qu’approche le jour J. Samedi pro-
chain, soit à la veille de la rencontre, la
discussion de tous les Algériens, et prin-
cipalement des Annabis sera à coup sûr
centrée autour de ce match, qui pourrait
leur permettre de sortir dans les rues et
fêter dans la communion la victoire des
Verts. 
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«NESS EL KHIR»

Une jeunesse «branchée»
au service de la société

PAR CHAFIKA KAHLAL

C
ette jeunesse instruite et con-
sciente a trouvé le moyen de se
regrouper de partout à travers le
pays via Internet et ses différents
sites sociaux tel Facebook. Ces

jeunes ont choisit l’appellation de «Ness El
Khir» (les gens du bien) comme pour
réveiller les bonnes âmes qui n’attendent
qu’un peu de soutien  pour mieux agir.
Depuis bien des années —le groupe a été
créé il y a maintenant quatre ans —, Ness El
Khir Alger, Tipasa, Batna Médéa…., con-
sacrent leur temps pour faire du bien, nettoy-
er, collecter du sang, collecter des livres, des
vêtements pour les pauvres, collecter des
dons pour loger des SDF et bien d’autres
actions «angéliques». «Se mobiliser, c’est
déjà agir ! Alors faisons un effort commun.»
Ce sont des mots qui ont secoué et  fait agir
des centaines, voire des milliers aujourd’hui
de jeunes Algériens, notamment Algérois
qui se sont mis d’accord pour apporter de
l’aide à notre Algérie, encore blessée par des
centaines de maux sociaux qui la déchirent.  

L’environnement au centre 
de leurs préoccupations

«Ness El Khir» regroupe une jeunesse
consciente que l’environnement est un élé-
ment essentiel de la vie humaine et que notre
pays devrait se rattraper en la matière. Ils
sont donc de plus en plus nombreux aujour-
d’hui à consacrer quelques heures de leur
temps libre pour assainir un site naturel,
pour planter un arbre. Une tendance qui se
développe bien en Algérie aussi notamment
grâce aux réseaux sociaux. 

Le week-end dernier et à l’occasion de la
journée de l’arbre, des dizaines de bénévoles
en ont fait ainsi: consacrer un peu de leur
temps libre pour planter cette fois plus de
trois milles arbres à Bouchaoui, en la
présence de 300 écoliers venus d’une école de
la commune de Tizi-Ghenif dans la wilaya de
Tizi-Ouzou. Un autre Green Day auquel ont
participé  familles, jeunes hommes, jeunes
filles et même petits, qui se sont tous réunis
pour dire tous ensemble stop à la dégradation
de notre environnement et à l’abandon de
notre Algérie. 

Une initiative qui est loin d’être une pre-
mière puisque les Green  Dayers l’ont déjà
fait avant et l’opération est à sa deuxième

édition cette année. Plusieurs autres opéra-
tions semblables sont au programme de ces
bénévoles amoureux de la nature et sauveurs
de l’écologie. Nombreux sont les étudiants
comme Mounia et son amie Amina qui ont
décidé de consacrer encore un autre  week-end
à une action qui devient une véritable  pas-
sion ; faire du bien aux autres et à l’environ-
nement et  qui est aujourd’hui une des
actions humanitaires la plus tendance dans le
monde, faire un geste écolo de manière
bénévole.

Youtube, Face book et Twitter
des sites de communication
stratégiques

Pour mobiliser d’autres bonnes volon-
tés, «Ness El Khir» avaient comme à
chaque nouveau projet des annonces et des
vidéos sur les sites communautaires et soci-
aux tels Youtube, Facebook et Twitter, qui
sont devenus dans un temps record les plus
prisés de la jeunesse algérienne. Des jeunes
ou moins jeunes, des scolarisée aux
retraités, sensibilisés à la protection de l’en-
vironnement, ont donc répondu à l’appel des
initiateurs de ce projet et ont décidé, comme
des dizaines d’autres, d’arpenter les rivages,
sacs-poubelle, pelles et râteaux à la main,
pour planter plus de 3.000 arbres en collab-
oration avec la direction des forêts de la
wilaya d’Alger et apprendre à des écoliers le

respect et l’amour de la nature mais aussi le
sens du bien. Cette jeunesse voudrait faire
comprendre  que «L’Algérie a besoin de
mobilisation comme celle-ci, pour l’amour
du pays et celui de préserver notre nature»,
nous ont dit les organisateurs et les initia-
teurs de ce grand projet. Il faut noter que
l’environnement n’est pas l’unique préoccu-
pation de ce groupe de jeunes ou plutôt cette
communauté puisque leur nombre dépasse
largement les 8.000 personnes aujourd’hui,
ils interviennent aussi pour collecter des

dons au profit des pauvres, des malades et
des orphelins. Rien qu’à l’occasion de la
journée mondiale de la femme, soit le
8 Mars dernier, «Ness El Khir» d’Alger —
puisque aujourd’hui Ness El Khir ont des
communautés un peu partout dans le pays
—, ont organisé une opération de collecte de
sang  sous le thème «femmes dignes d’un 8
Mars» et ce, en collaboration avec l’hôpital
Mustapha Pacha au profit des malades de la
capitale. Une autre opération encore intit-
ulée «opération lumière», cette fois pour
une collecte de livres au profit des jeunes
d’un village isolé qui s’appelle «Boumelal»,
commune de Chemini dans  wilaya de
Bejaia, et qui veulent avoir leur propre bib-
liothèque.  «Ces villageois souhaitent
ouvrir une bibliothèque mais ils n'ont pas
les moyens. Nous acceptons donc chaque
don que vous nous ferez : livres scolaires,

para scolaires, ouvrages pour enfants,
adultes, essais, documentaires, œuvres lit-
téraires,...et des livres de religion (neufs ou
en bon état même des photocopies ) égale-
ment des fournitures scolaires. Pour les
activités culturelles les jeunes de Boumelal
ont besoin aussi de matériel de musique (en
bon état) pour leurs troupes théâtrales et
musicales dont elles sont engagées dans les
différentes festivités et concours
nationaux», lanceront les membres de cette
grande communauté sur le réseau Facebook.
«Un livre représente beaucoup chez ces vil-
lageois et est gardé précieusement». Ces
personnes sans aucune ressource officielle
s’engagent même à aller chercher les dons
aux domiciles des personnes charitables.
L’opération de collecte est ouverte jusqu'à la
fin de mois de mars.

«Nous faisons appel à votre générosité
dans le but de promouvoir la culture en
toute sorte à un de nos village algériens.
Comme a dit Jean-Jaques Ampère, «les
livres font les époques et les nations,
comme les époques et les nations font les
livres.»

Volonté, bonté, générosités 
et civisme, devise 
de «Ness El Khir»

Il faut bien  dire que ce regroupement
de jeunes et de bénévoles devient aujour-
d’hui plus efficace que les organisations offi-
cielles et les nombreuses associations qui
reçoivent pourtant des subventions et des
aides de la part de l’Etat. Ils n’ont pas honte
de frapper et refrapper, si nécessaire, à toutes
les portes pour obtenir ou même arracher
une aide au profit d’une personne dans le
besoin, d’un être en détresse et même d’une
nature menacée.  Il faut noter que malgré que
de nombreux Algériens préfèrent encore
garder ce rôle de spectateur, cette jeunesse
courageuses est décidée à franchir toutes les
difficulté afin «d’inculquer une bonne éduca-
tion comportementale et environnementale
mais aussi le sens de la citoyenneté aux
générations futures.». Peu de moyens mais
beaucoup de volonté, de bonté, de générosité
mais aussi de civisme sont capables de ren-
dre le rêve de voir une Algérie meilleure et
des Algériens civilisés et solidaires, une
réalité.                                    

C. K.

Notre société s’est penchée depuis ces quelques
dernières années vers un aspect plutôt individualiste

où les gens ne voient plus qu’eux-même et sont
aveuglés et pris par les soucis du quotidien au point de

devenir insensible envers tous ce qui arrivent autour
d’eux de malheur, d’injustice et d’incivisme. Au moment

où de nombreux Algériens «désespèrent» et ne
cherchent qu’un moyen pour monter dans une barque

et partir même vers une destination inconnue, une
autre jeunesse algérienne relève le défi et essai de
résister ;  résister à ces maux de société qui nous

entourent, à cette ignorance et abandon qui
envahissent nos âmes, à la pauvreté, à ces

phénomènes qui s’enracinent….
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1857 Premier ascenseur
dans un magasin
Elisha Graves Otis, l'inventeur de l'ascenseur, fait l'intalla-
tion d'un premier ascenseur dans un magasin à rayon à
New York. Il s'était inspiré des élévateurs existants dans les
mines mais il a pourvu son invention d'un arrêt automa-
tique en cas de bris du cable. Son premier ascenseur fut
installé dans l'hôtel Crystal Palace de New York.

1945 Fondation de la Ligue arabe
L'Egypte, l'Arabie Saoudite, le Liban, la Syrie, l'Irak, le
Yemen et l'actuelle Jordanie créent au Caire une organisa-
tion commune : la Ligue arabe. L'association veut affirmer
l'union de la Nation arabe et l'indépendance de chacun de
ses membres. Au fur et à mesure de leur accession à l'in-
dépendance, les autres États du monde arabe vont adhérer
à cette organisation qui compte aujourd'hui 21 pays. La
Ligue arabe s'opposera ouvertement à la création de l'Etat
d'Israël et accueillera l'OLP (Organisation de libération de
la Palestine) en 1964 .

1985 Convention de Vienne du 22
mars 1985 pour la protection de
la couche d'ozone

La Convention de Vienne sur la protection de la couche
d'ozone, adoptée le 22 mars 1985, reconnaît la nécessité
d'accroître la coopération internationale en vue de limiter
les risques que les activités humaines pouvaient faire cou-
rir à la couche d'ozone. Cette convention ne contient aucun
dispositif contraignant, mais prévoit que des protocoles
spécifiques pourront lui être annexés.

1993 Le pentium
arrive sur
le marché
La compagnie Intel lance son
microprocesseur Pentium,
plus rapide et meilleur mar-
ché que le 486 sorti en 1989.
Les manufacturiers commen-
ceront à offrir la génération
d'ordinateurs équipés de la
nouvelle puce plus tard au
cours de la saison

2001 Découverte du «Kenyan
à face plate»

Un crâne d'hominidé d'un
genre nouveau, vieux de 3 à
3,5 millions d'années, a été
découvert au Kenya. Cet
hominidé à la face plate est
difficile à placer dans l'arbre
généalogique déjà complexe
de l'humanité. Cette décou-
verte confirme que plusieurs
espèces d'hominidés ont pu
coexister et que l'évolution de
l'humain est plus complexe
qu'on ne le pensait.

2002 Margaret Thatcher annonce
sa retraite
Suivant les conseils de ses
médecins après les
légères attaques
cérébrales dont elle a
été victime récem-
ment, Margaret
Thatcher annonce
qu'elle met un
terme à sa vie
p u b l i q u e .
Première femme à
occuper le poste
de Premier min-
istre de Grande-
Bretagne, celle
qu'on a surnommée
'la Dame de fer' a
dirigé son pays sous la
bannière conservatrice de
1979 à 1990.
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1687 ON LUI DOIT L'ORCHESTRE
MODERNE
Jean-Baptiste Lully, d'origine italien-
ne, est un compositeur français de la
période baroque, surintendant de la
musique de Louis XIV. Par ses dons
de musicien et d'organisateur aussi
bien que de courtisan et d'intrigant,
Lully domina l'ensemble de la vie
musicale en France à l'époque du
Roi-Soleil. Il fut l'un des principaux
promoteurs du développement de
plusieurs formes de musique qu'il organisa ou conçut : la tra-
gédie lyrique, le grand motet, l'ouverture à la française. Son
influence sur toute la musique européenne de son époque fut
grande, et de nombreux compositeurs parmi les plus doués
(Henry Purcell, Georg Friedrich Haendel, Johann Sebastian
Bach, Jean-Philippe Rameau) lui sont redevables à un titre ou
un autre. Arrivé en France à l'âge de treize ans avec une peti-
te formation à la guitare et manifestant de sérieuses disposi-
tions pour la musique, il apprit le violon, le clavecin, la théo-
rie et la composition musicale. Parfait courtisan et homme
d'affaires habile, il devint vite le premier compositeur de la
cour, et ses airs et ballets consacrèrent sa réputation. Appuyé
par Louis XIV , il devint compositeur de la chambre, puis sur-
intendant de la musique royale. Lully était aussi danseur, il
écrivit pour le roi un ballet qui représentait le soleil (Louis
XIV) au centre et les planètes (ses ministres) autour de lui, de
façon à montrer que Louis XIV était le maître (à l'instar du
soleil qui est le centre de l'univers) ; d'où le nom de «roi
soleil» donné à Louis XIV. La cause de sa mort fut particuliè-
re puisqu'elle intervint à la suite d'une répétition du Te Deum.
N'arrivant pas à obtenir ce qu'il voulait des musiciens, Lully,
d'un tempérament explosif, s'emporta et se frappa violem-
ment un orteil avec son  bâton de direction. Étant danseur il
refusa qu'on coupât sa jambe qui s'infecta, la gangrène se
propagea au reste du corps et infecta en grande partie son
cerveau. Lully mourut quelque temps plus tard à Paris ce jour.

1832 UNE IDENTITÉ CONSERVATRICE
Johann Wolfgang Von Goethe est né à
Francfort. Poète, romancier, dramatur-
ge, théoricien de l'art et homme d'État
allemand, il est  fortement intéressé
par les sciences, notamment l'optique,
la géologie et la botanique, et grand
administrateur. Il est l'auteur d'une
œuvre prolifique aux accents encyclo-
pédiques qui le rattache à deux mou-
vements littéraires. Goethe étudie le
droit à Leipzig  puis à Strasbourg. En

1773, il recommence à écrire. C'est en 1774 qu'il écrit le livre
qui le rend immédiatement célèbre, les Souffrances du jeune
Werther. Goethe s'intéresse à la botanique et publie un essai
sur la métamorphose des plantes. Il s'intéresse également à
d'autres sciences naturelles et publie sur l'ostéologie. Il s'étei-
gnit ce jour.

1933 L'ENTRAÎNEUR FRANÇAIS
DU SIÈCLE
Michel Hidalgo, né ce jour, est natif
du Nord de la France. C'est un ancien
joueur international français de foot-
ball. Il a évolué au poste d'ailier droit
puis de milieu récupérateur du début
des années 1950 au milieu des
années 1960. Il commence le football
au sein de l'US Normande où il est
repéré par Le Havre AC. Il y joue deux
saisons avant de partir ensuite pour
le Stade de Reims. Il remporte avec ce club un championnat
de France et dispute, contre le Real Madrid, la finale de la
Coupe Latine en 1955 puis celle de la première coupe
d'Europe des clubs champions en 1956. Il est ensuite transfé-
ré à l'AS Monaco où il gagne deux nouveaux titres de cham-
pion de France et deux coupes de France. Il finit dans ce club
sa carrière de joueur en 1966. Comme entraîneur, il est sélec-
tionneur de la France de 1976 à 1985. Il permet aux Bleus de
revenir dans l'élite mondiale en la qualifiant pour deux
Coupes du monde et en finissant 4e du mondial espagnol. En
1984, il remporte à la tête de la sélection le championnat
d'Europe. En juillet 1984, Laurent Fabius, nouveau Premier
ministre lui propose le portefeuille des Sports dans son gou-
vernement mais au vu du délai trop court pour se décider,
Michel Hidalgo préfère décliner (décision qu'il dit avoir regret-
tée par la suite). En 1986, il quitte ses fonctions de DTN et
rejoint l'Olympique de Marseille de Bernard Tapie dont il
devient manager jusqu'en 1991. Il sera condamné en appel à
de la prison avec sursis et une lourde amende par la justice
française dans l'affaire des comptes de l'OM.
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Katy Perry Un fan l'attend
devant chez elle

Ç A  S ' E S T  P A S S É  C E  J O U R  

Katy Perry passe beaucoup de temps
dans les avions dans le cadre de sa

tournée California Dreams et prend
même le temps de recueill ir des

fonds pour le Japon. Sa maison de
Los Feliz  est  donc vide depuis

quelque  temps au grand dam de l'ad-
mirateur qui s'est posté devant sa

porte pendant des heures avant de se
faire rembarrer par la police.

D'après les médias, un homme aurait
été retrouvé devant la maison de

Katy Perry et aurait été interrogé par
la police.  Il  attendait  un signe de la

s tar,  mais n'avait  pas l 'air  bien
méchant. TMZ a révélé que l'équipe

de sécurité de Katy avait  fait  appel à
la police de Los Angeles  après  avoir

vu que l'homme ne bougeait pas de
devant sa demeure depuis plus de
deux heures mercredi après-midi.

Heureusement, la belle ne se trou-
vait  pas à Los Angeles  e t  la  pol ice

n'a pas tardé à se débarrasser de
l'homme, qui n'était  semble-t- i l  r ien

de plus qu'un fan, avec un simple
avertissement oral.  La chanteuse,

qui est mariée au comédien Russell
Brand, se produisait à Hammersmith

Apollo,  à Londres,  vendredi soir  et  a
reversé une partie des bénéfices

générés par son concert au Japon.
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DURANT 3 MOIS À BOUMERDÈS

Des activités culturelles
non stop

Un programme d’activités cultu-
relles diversifiées a été lancé à tra-
vers l’ensemble des communes de
Boumerdès, au titre de la relance de
la vie culturelle de proximité dans la
région, a-t-on appris auprès de la
direction de la culture Etalé sur 3
mois, ce programme d’activités
"non stop" a été élaboré en coordi-
nation avec les communes et les
associations locales et artistiques,
est-il précisé. 
Le coup d’envoi de ces activités cul-
turelles, premières du genre, a été
donné, jeudi à la maison de la cultu-
re du chef lieu de wilaya, a ajouté la
même source, soulignant que le
programme ambitionne de satisfai-
re "tous les goûts", tout en contri-
buant à la création d’une dyna-
mique culturelle locale, particulière-
ment grâce aux représentations
théâtrales destinées aux grands et
aux petits, les spectacles de magie,
les films, et les soirées artistiques.
Parmi les plus importantes repré-
sentations théâtrales attendues, les
organisateurs ont cité les pièces
pour enfants "Alouane" (couleurs),
"Ounchoudate Anadjah" (la chan-
son du succès) et "Alfaracha
Almaghroura" (le papillon
orgueilleux) ainsi que "Hirassa
Mouchadada" (étroite surveillance),
"Al Bahth an Si Athmane " et
"monologue d’un émigré " destinés
aux adultes. Les cinémas de la
région ne devront pas chômer à
cette occasion, qui donnera lieu à la
projection de nombreuses produc-
tions nationales en présence de
leurs réalisateurs, à l’exemple de
"Al Hob Oua Taoune" (l’amour et la
peste) de Salah Boufelah. Des galas
artistiques, dans les styles Chaabi et
kabyles notamment, seront enfin
animés par une pléiade d'artistes
connus. APS

FÊTE DE L’EAU À TAMANRASSET

Grand concert de la
chanteuse targuie 

Badi Lalla
Badi Lalla, figure emblématique des
mélopées du désert, considérée à
74 ans comme une légende vivante
du Tindi, a annoncé à l’APS qu’elle
organisera un "grand concert" pour
fêter l’eau dès que celle-ci coulera
dans les robinets de Tamanrasset.
Rencontrée à la cité populaire Hassi
Lalla, cette artiste affirme avoir
"côtoyé, durant de longues années
de (sa) vie beaucoup de respon-
sables et connu beaucoup de gou-
vernements, mais aucun d'eux ne
s'est vraiment intéressé au problè-
me de l’eau à Tamanrasset, jusqu'à
l'arrivée du Président Bouteflika". La
chanteuse de l'Ahaggar souligne
avoir ressenti une "joie immense" à
la vue de l'eau coulant à flots, à
quelques kilomètres de sa ville. Une
joie d’autant plus profonde, dit-elle,
qu’elle n’avait "pas beaucoup cru à
la possibilité de réaliser un tel pro-
jet, de faire venir l’eau de si loin".
Célèbre pour ses chansons Tindi,
Badi Lalla a créé il y a 25 ans la trou-
pe Issekta (signifiant souvenirs en
Targui) composée exclusivement de
femmes. Elle a animé des concerts
dans plusieurs pays, dont le Japon,
la France et la Suisse. Elle œuvre
actuellement à transmettre cet art
aux jeunes pour assurer sa préser-
vation. APS

EN ATTENDANT SA GÉNÉRALISATION À L’ENSEMBLE DU PAYS 

L’Union des écrivains ouvre 
un café littéraire à Alger 

Un café littéraire style « off »,
qui cadre bien avec les
normes costume-cravate et le
langage décliné en arabe
classique a été ouvert
dimanche au 88 rue Didouche
Mourad à Alger en présence
d’écrivains et de chercheurs
ainsi que du député à
l’Assemblée populaire
nationale, Si Affif. Le café a
élu domicile au siège de
l’Union des écrivains algériens
(UEA) mitoyen du reste à la
librairie du même nom. Il a été
créé en partenariat avec les
éditions El-Hikma.

PAR LARBI GRAÏNE 

L
e représentant de cette maison
d’édition, visiblement guère
informé, s’est félicité de ce que
c’est la « première fois qu’un
café littéraire ouvre ses portes
en Algérie ». Or, il n’en est

rien, le café littéraire « L’île lettrée »
situé au centre de la capitale et dont nous
avions couvert les activités l’année derniè-
re, a fonctionné durant toute une année,
même si il a dû fermer ses portes par la
suite. 

Il existe aussi un café littéraire au bas-
tion 23 à Alger et un autre à Bejaïa, alors
que celui de Tizi-Ouzou vient à peine d’ou-
vrir. N’empêche collation et discours de
bienvenue sous la caméra de la télévision
ont été servis par le président de l'UEA,

Youcef Chagraa. « L’idée de création, a-t-
il dit, de ce café littéraire a été évoquée au
sein du Conseil de l’UEA avant d’être ava-
lisée par le secrétariat ».  

Il a annoncé que le café littéraire de
l’UEA va créer bientôt 30 sections à tra-
vers le territoire national. Et d’ajouter que
« la revue de l'union, qui a cessé de
paraître depuis plusieurs années, va être
relancée ». Selon lui, le café littéraire sera
ouvert à tous les Algériens sans exception.
Pour sa part, Ahmed Madi, directeur géné-
ral de Dar El-Hikma a estimé que le nou-
vel espace n’est pas « un simple café lit-
téraire, mais un lieu ouvert au débat
d’idées, à l’échange d’opinions, un lieu où
peuvent se croiser les poètes, les artistes
photographes, plasticiens et autres vir-

tuoses de la voix ». 
Et d’ajouter : « Cet espace, nous le

voulons comme un lieu de dialogue et
d’épanouissement culturel ouvert à tous
les courants et à toutes les opinions sans
exclusive, un lieu qui puisse faire rencon-
trer l’auteur et l’éditeur, le scénariste et le
réalisateur ».

Dar El Hikma, qui fête ses 27 ans
d’existence, a pris en charge la réhabilita-
tion, l’équipement et le réaménagement
des locaux devant abriter ce café littéraire
qui vient ainsi renforcer l’infrastructure
déjà existante, à savoir la bibliothèque et
la salle de conférence de l’UEA. Le café
sera, affirme-t-on, mis en ligne et dispose-
ra d’un site Internet. 

L.G.

MONOLOGUE "DJÂAFAR BOZAHRONE",

Quand la malchance devient une fatalité 
L e désarroi d'un personnage sincère et

naïf mais malchanceux nommé
"Djâafar Bozahrone", alias Jeff

Lachance, est relaté avec humour dans un
monologue présenté par Abdelkrim
Benkharfallah dimanche soir à la salle Ibn-
Zeydoun (Alger). Ecrit et mis en scène par
l'écrivain-journaliste Mohamed Badawi, le
monologue "Djâafar Bozahrone" met en
avant par dérision, la "poisse" que porte ce
personnage infatigable né au moment où
un violent séisme frappait sa ville natale. 

Déterminé à réussir sa vie contre vents
et marées, Djâafar décide de ne pas baisser
les bras pour réaliser ses rêves, mais en
vain. Désespéré, il consulte un charlatan
pour "chasser" les ondes négatives qui le
poursuivent partout. 

Peine perdue, le guérisseur voit son
encens et son tambour incapables d'être
utiles. Le cas de ce malheureux est d'une
complexité gravissime, a-t-il fini par dire.
Echec scolaire, service national accompli,
tentative d'émigration...rien ne marche
pour Djâafar.  

De métier en métier, il finit enfin par
accéder au poste de magasinier dans une
entreprise dont il se charge d'une façon
remarquable à tel point qu'il suscite l'ad-
miration de tous ses collègues. 

Comme dirait l'adage "Chasse le natu-

rel il revient au galop", le pauvre, sa noto-
riété lui causa des problèmes qui dépassent
de loin sa capacité de résister et il se trou-
ve au cúur d'une gigantesque machination
aux ramifications internationales. 

Désormais, son souci est de gagner du
temps et d'espérer rester en vie le plus
longtemps possible. Abdelkrim
Benkharfallah ou Krimo pour les intimes,
cet artiste qui traîne derrière lui une carriè-
re de plus de quarante ans dans le cinéma,
la télévision et le théâtre, a encore une fois
prouvé son talent de comédien en campant

plusieurs personnages, charlatan, respon-
sable d'un cimetière, agent de l'ordre, direc-
teur de l'entreprise, outre celui de Djâafar.  

Se voulant un monologue comique et
parodique, le spectacle dont le but est le
divertissement et le rire, s'est distingué par
un décors simple et des "chorégraphies"
exécutées par Krimo sous des airs rythmés
et des jeux de lumières vifs, créant des
scènes drôles et loufoques.

A P S

Siège de l’Union des écrivains algériens.

Des troupes de renommée, dont des
mounchidine des Emirats-Arabes Unis, par-
ticipent du 21 au 26 mars, à Sétif, à la 2e
édition de la  semaine de l’Inchad, a indiqué
samedi le président du comité local des
fêtes. M. Mounir Boukhrissa a fait état,
dans ce contexte, de la présence des troupes
"Rawdhat El Habib" de Constantine,
"Angham El Hayat" de Ghardaïa et "El
Marwa El Outka" d’Oran, aux côtés de
mounchidine célèbres des Emirats Arabes
Unis, comme Nadjib Ayach, Zouheir Fares
et Nacer Mabrouh. Cette manifestation a

pour but de "participer à la préservation de
ce patrimoine arabo-musulman qu’est le
chant mystique", a souligné le même
responsable, estimant que c’est à travers ce
genre de rencontres que les jeunes généra-
tions peuvent s’imprégner des traditions de
leurs ancêtres. 
M. Boukhrissa a considéré que la program-
mation de cette manifestation durant les
vacances de printemps «vient à point
nommé pour inciter les jeunes à venir
découvrir le patrimoine culturel et
religieux.»

SEMAINE DE L'INCHAD À SÉTIF
Des troupes de renommée à la 2e édition



Les trois symptômes
des cheveux gras :
Lorsque vos cheveux ne sont
ni légers ni souples et diffi-
ciles à coiffer ce n'est pas
encore grave, mais si votre
cuir chevelu vous démange à
cause des follicules grasses qui
entraînent la présence des bac-
téries, c'est déjà un signe. Et si
vos cheveux ont tendance à
tomber, alors la situation est
très inquiétante. Ce sont les
trois symptômes permettant
de diagnostiquer des cheveux
gras. 

La chute des cheveux :
C’est l'état le plus préoccupant
de la séborrhée qu'il faut abso-
lument soigner car elle nuit à
la vie de votre cheveu. Cet état
des cheveux résulte du fait que
le sébum s'infiltre autour des
racines au lieu d'être évacué et
empêche ainsi les cellules
capillaires de se reproduire et
le cuir chevelu de respirer d'où

des cheveux fragiles et gras. 

Soignez votre
alimentation :
Les dermatologues ont montré
les relations entre une nourri-
ture riche en farines et sucre-
ries et le déséquilibre hormo-
nal surproduisant du sébum.
Le taux d'insuline augmente,
entraînant la libération des
hormones mâles. Soignez
votre nourriture en mangeant
plus de crudité et de fruits en
plus des vitamines. 

Le shampooing :
Lavez-les fréquemment selon
votre besoin mais en un seul
shampoing. Choisissez bien
un shampoing moussant et
doux à pH 7 et n'oubliez pas
de les rincer à l'eau froide.
Utilisez des masques naturels
aux plantes que vous appliquez
sur le cuir chevelu et non sur
les pointes. De tels masques
éliminent le sébum et forti-

fient les cheveux. Évitez de
vous gratter trop souvent les
cheveux, ce geste fait migrer
le sébum jusqu'au visage par
le biais des doigts. Evitez éga-
lement de masser trop fort
votre cuir chevelu ou d'em-

ployer une eau trop chaude.
Attention aux shampoings
alcoolisés et anti-sébor-
rhéiques et aux brosses et
peignes à dents serrées qui
engraissent les tiges des che-
veux. 
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L aver des vitres n'a rien de
bien exceptionnel : un
petit peu de produit et le

tour est joué, nul besoin
d'avoir en votre possession un
coûteux nettoyant du commer-
ce. Voici tout de même
quelques petits trucs pour

obtenir un résultat impeccable
à moindre frais... 

Le vinaigre blanc et le
journal :
Les plus connues parmi les
méthodes de nettoyage de
vitres restent celles du

vinaigre blanc et du papier
journal.
Il vous suffit de mélanger du
vinaigre blanc à de l’eau chau-
de. Vous pourrez nettoyer vos
vitres avec une éponge à l’ai-
de de ce mélange, inutile de
rincer. Et pour essuyer, un
chiffon normal. Sachez aussi
que c’est en essuyant avec du
papier journal que vous
obtiendrez un résultat surpre-
nant, en plus, c'est écono-
mique.

Pour des taches plus
spécifiques :
Si des taches de graisse persis-
tent sur vos vitres, frottez
simplement une tranche d'oi-
gnon aux endroits gras avant
de les laver. Les taches de
ciment sur les vitres seront

enlevées avec une spatule ou à
la lame de rasoir pour le plus
gros et le reste dissout avec
une solution d’esprit de sel.
Les traînées de mastic seront
effacées avec un chiffon imbi-
bé d’alcool et les traces de
peinture à l’essence de téré-
benthine. Contre de la colle,
utilisez de l’essence de briquet
ou de l’acétone. 

A noter :
Avant de terminer, sachez
aussi qu'il ne faudrait pas net-
toyer les vitres quand elles
sont ensoleillées. Ainsi, il est
préférable d'entreprendre le
nettoyage des vitres par temps
gris pour éviter les marques
(lorsque le temps est chaud, le
produit sèche trop vite et lais-
se des traces).

Omelette aux petits-
pois et carotte

Ingrédients :Ingrédients :
4 œufs
1 carotte
1 poignet de petits-pois
50 g de fromage rouge râpé
1 c. à soupe de crème fraîche
Sel, poivre
PréparationPréparation ::
Eplucher la carotte et la couper en petits
cubes. 
Mettre les cubes de carottes et les petits-
pois dans une casserole d'eau salée et
laisser cuire à couvert jusqu'à ce qu'ils
soient tendres, les égoutter.  
Faire revenir le mélange de carotte-
petits-pois dans une poêle avec un mor-
ceau de beurre jusqu'à l'évaporation tota-
le d'eau ; saler et poivrer.  
Battre les œufs dans un saladier, ajouter
le fromage râpé, la crème fraîche et le
mélange de carotte, bien mélanger.
Verser la préparation dans un moule
beurré. 
Faire cuire dans un four préchauffé à
180°C jusqu’à ce que l’omelette soit
prise. Servir aussitôt.

Biscuits à l’anis

Ingrédients  :  Ingrédients  :  
2 œufs  
2/3 tasse de sucre  
1 c. à soupe d'anis en graines  
1 tasse de farine  
1 c. à café de levure chimique
PréparationPréparation ::
Préchauffer le four à 190°C.  Graisser et
fariner un moule à pain.    
Bien battre les œufs et le sucre. Ajouter
les graines d'anis, puis la farine et la
levure. 
Transférer la pâte dans le moule préparé
(elle n'arrivera qu'à mi-hauteur).     
Cuire environ 20 min, ou jusqu'à ce
qu'une lame insérée en son milieu en
ressorte propre. 
Sortir du moule et couper en 16
tranches. 
Placer ces tranches sur une plaque de
cuisson et cuire 5 min de chaque côté,
pour que les biscuits soient dorés.   

A S T U C E S
Repasser un vêtement
en cuir :

Ranger ses bottes :

Les beaux jours arrivent et vous
voulez ranger vos bottes. Prenez
deux magazines roulez les et
insérez les dans chaque botte
ainsi elles resteront bien droites
et ne se déformeront pas.

Pour réaliser cette opération
sans risque, mettez du papier de
soie dessus et dessous le vête-
ment. Passer le fer et augmenter
la température jusqu’à ce qu’il
n’y ait plus de plis.  

Enlever la marque du
revers de pantalon :

Repassez la zone concernée en
mettant du papier alu entre le
tissu du pantalon et le fer à
repasser. Puis tamponnez la
marque du revers avec un tissu
imbibé d'ammoniaque.

Pour que vos voilages ternis
sortent d’un blanc comme
neige après lavage,  mettez
dans la machine à laver une
dose de fécule de pomme de terre
pour deux de lessive.  

Des voilages immaculés :

CORVÉES MÉNAGERES

Vitres propres sans traces

PAGE ANIMÉE PAR OURIDA AÏT ALI

Les cheveux gras apparaissent lorsque la
production de sébum est en excès. Ces
manifestations s'expliquent d'abord par
l'hérédité puis elles peuvent être aggravées
par d'autres facteurs comme le rythme de vie,
par l'alimentation mais aussi par la façon dont
vous les entretenez. 
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Mots Croisés N°490

SUDOKU

Mots Fléchés N°490

Horizontalement :
1. Nœud
2. Hurleur. Ch.-l de c. des
Pyrénées orientales
3. Yeux. Cité antique de la
basse Mésopotamie
4. Estimer. Partie nulle
aux échecs
5. Belge
6. Guettassent
7. Jadis. Donna un pour-

boire
8. Réforme
9. Aux bouts du nom.
Négatif. Dévêtue
10. Démon. Aurélie
11. Colorera. En les
12. Verrue. Cinéaste
américain (Casino)

Verticalement :
1. Souple
2. Entendre. Tête de pipe.
Conjoint
3. Nautonier. Grimace
4.  A côté. Patinoires
5. Portées d’une laie.
Septième jour de mars
6. Ingérence. Radio-Canada
7. Communauté économique
européenne. Dieu solaire.

Tsé-toung 
8. Franc
9. Tellure. Adresses
10. Esclave. Fervente
11. Gardien de la paix.
Etalage
12. Empereur romain.
Prénom féminin.

N°490

SOLUTIONS

MOTS CROISÉS N°489 SUDOKU N°489MOTS FLECHÉS N°489



20h45

Réalisateur: Marshall Adams. Avec: Gary Sinise (Det. Mac
Taylor), Melina Kanakaredes (Det. Stella Bonasera), Carmine

Giovinazzo (Det. Danny Messer), Anna Belknap (Det.
Lindsay Monroe), Hill Harper (Dr. Sheldon Hawkes). 

Nicky et Sam Harris rentrent de l'école quand ils sont agressés
en pleine rue. L'agresseur n'hésite pas à tirer sur Nicky pour
lui voler sa montre, le blessant grièvement. Flack interroge

Sam, son petit frère, seul témoin du drame, pendant que Nicky
lutte pour rester en vie à l'hôpital. Avec son aide, il tente de

dresser un portrait-robot de l'agresseur.

Réalisateur : Vincent De Brus. Avec : Christian Clavier
(Jacques-Alain Marty), Jacques Villeret (André Morin), Agnès

Soral (Nadine Marty), Alexandra Lamy (Elisabeth Fréoli),
Thierry Lhermitte (Le docteur Morny). 

Jacques-Alain dit «Jam» est le patron charismatique d'un grand
groupe français. La quarantaine fringante, voilà déjà quelques

années que tout lui réussit. Seulement, depuis plusieurs
semaines, Jam est sujet à des crises d'angoisse : «Ces crises
sont liées à un traumatisme d'enfance dont il lui faut trouver

l'antidote !!!», tel est le verdict du psychiatre. La route de Jam
va croiser alors celle d'André Morin au cours d'une assemblée

générale de l'entreprise.

Présentateur : Sandrine Corman, Jérôme Anthony. 
Les auditions se déplacent à Montpellier avant de se pour-
suivre à Paris. Plus les auditions avancent et plus les quatre

jurés sont complices. Mais la compétition qui va bientôt les
opposer est aussi dans tous les esprits. Stratégies, calculs,
alliances : chacun pose déjà ses pions pour la suite. Car le
niveau des candidats est très élevé et chacun veut être sûr

d'avoir les meilleurs dans sa future catégorie ! Parmi les coups
de coeur de ce deuxième épisode : Matthew, un Anglais de 21

ans venu étudier en France et qui a soulevé le Zénith de
Montpellier avec sa reprise de Coldplay ; Florian, un jeune

pizzaiolo à la mèche rebelle et à la voix d'or

06:00 Docteur Globule 
06:30 Boule et Bill 
06:35 Boule et Bill 
06:45 Tfou
08:20 Météo 
08:25 Téléshopping
09:15 Soeur Thérèse.com 
11:00 Météo 
11:05 Carré ViiiP
11:55 Petits plats en équilibre
12:00 Les 12 Coups de Midi !
12:50 L'affiche du jour 
13:00 Journal
13:40 Petits plats en équilibre
13:50 Météo 
13:55 Les feux de l'amour
14:55 L'amour d'un père
16:35 Brothers & Sisters 
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PROGRAMME TÉLÉ

20h45

LA SELECTION DU JOUR

20h35

a06:00 Les Z'Amours
06:25 Point route
06:30 Télématin
09:05 Dans quelle éta-gère
09:10 Des jours et des vies
09:35 Amour, gloire et beauté
09:55 C'est au programme
10:50 Météo 
11:00 Motus
11:30 Les Z'Amours
12:00 Tout le monde veut
prendre sa place
12:50 Soyons clairs 
12:55 Météo 
13:00 Journal
13:45 Météo 
13:50 Consomag : Le miel
14:00 Toute une histoire
15:10 Comment ça va bien !
16:20 Le Renard 
17:10 Paris sportifs 
17:20 En toutes lettres
17:55 CD'aujourd'hui
18:00 On n'demande qu'à en rire
19:00 N'oubliez pas les paroles
19:50 Comprendre la route
19:55 Soyons clairs 
19:58 Météo 
20:00 Journal
20:30 Météo 
20:35 Les mauvais jours

06:00 Euronews
06:40 Plus belle la vie
07:10 Ludo
08:50 Des histoires et des vies
09:45 Avocats & associés 
10:50 Midi en France 
11:40 Consomag
11:44 Le 12/13 
11:45 Météo 
11:50 Edition de l'outre-mer 
11:55 Météo 
12:00 Journal régional 
12:25 Journal national 
12:55 Météo 
13:00 Midi en France 
13:45 En course sur France 3
14:00 Keno 
14:05 Inspecteur Derrick 
14:55 Questions au gouvernement
16:10 Nous nous sommes tant aimés
16:40 Culturebox 
16:45 Slam
17:15 Un livre un jour
17:25 Des chiffres et des lettres
18:00 Questions pour un champion
18:40 19/20 
18:43 Edition locale
18:58 Journal régional 
19:25 Journal national 
19:58 Météo 
20:00 Tout le sport
20:05 Comprendre la route
20:10 Plus belle la vie
20:35 L'antidote 
22:20 Une histoire épique 
22:23 Météo 

06:40 Téléachat 
09:40 Tellement vrai
11:25 12 bagages
12:00 Mariés, deux enfants
12:30 Mariés, deux enfants
13:00 Friends
13:30 Commissaire Valence 
15:10 L'homme invisible 
15:55 L'homme invisible
16:45 Disney Break
16:46 Les sorciers de Waverly Place 
17:15 Disney Break
17:16 Sonny 
17:45 12 Infos
18:00 Stargate SG-1
18:40 Stargate SG-1 
19:30 Stargate SG-1 
20:35 Wolfhound 
23:00 Stargate Universe 
23:45 Stargate Universe 
00:30 Stargate Universe : Eau
01:25 Kilomètre 12
01:55 European Poker Tour
02:50 Programmes de nuit 

19:00 Arte Journal
19:30 Globalmag
19:55 Expédition 50°
20:39 Thema : Marchands d'eau
20:40 Water Makes Money 
21:55 L'eau en bouteille, pour qui ?
22:25 Fortunes : Eldorado agricole
23:15 Fortunes : Reservoir pulp
00:05 Agenda coup de coeur 
00:10 Au coeur de la nuit 
01:00 Le projet Blair Witch 

06:00 M6 Music 
07:00 Météo 
07:05 M6 clips 
07:15 Météo 
07:20 Disney Kid Club
08:20 M6 Kid
09:00 Météo 
09:05 M6 boutique
10:10 Météo 
10:15 Wildfire : Photo finish
11:00 Desperate Housewives 
11:45 Desperate Housewives
12:40 Météo 
12:45 Le 12 45
13:00 Scènes de ménages
13:40 Météo 
13:45 Femmes d'exception
15:45 L'île de la seconde chance
17:40 Un dîner presque parfait
18:45 100 % mag 
19:40 Météo 
19:45 Le 19 45
20:05 Scènes de ménages
20:45 X Factor
23:05 Nouveau look
00:10 Nouveau look
01:05 Les 4400 : Unité d'élite
01:50 Les 4400 : Résurrection
02:35 Météo 
02:40 M6 Music 
03:40 Les nuits de M6 

06:00 Gym direct
07:30 Télé achat 
09:00 Déco 8
09:30 Les dessous de table 
09:45 Morandini !
10:50 24h people
11:30 A vos recettes
12:05 Papa Schultz 
12:30 Papa Schultz 
12:55 Papa Schultz 
13:35 Maigret 
15:20 Maigret
17:15 Drôles de vidéos
18:30 Le nouveau journal
18:45 Morandini !
19:55 24h people
20:40 Destinées
22:20 Irène 
00:00 Morandini !
01:00 24h people
01:30 C'est arrive sur la 8 
01:50 Les démolisseurs 
02:40 Les démolisseurs 
03:30 Voyage au bout de la nuit

09h30 : Keid e'zaman (16) rediff
10h10 : Assrar moutawalia (26)
10h25 : Alf soual (29)
11h00 : Questions d'actu ''rediff''
11h00 : Questions d'actu ''rediff''
12h00 : Journal en français 
12h20 : Samihni (14)
13h45 : Nessma fi lahab (09)
14h35 : Soufoun imlaqa (01)
15h20 : Le grand batre
16h30 : Lara (07)
17h00 : Abtal el djidja (01)
17h30 : El daredj el mouqana'e
18h00 : Journal en amazigh
18h20 : Keid e'zaman (17)
19h00 : Journal en français
19h30 : Canal azur karkouz 
20h00 : Journal en arabe
20h45 : Saad el guat n°15 et fin
21h10 : Trésors d'Algérie
22h00 : expression livre
''Emmelene Landon''
23h00 : Au fil du temps
00h00 : Journal en arabe
information

Les Experts : Manhattan L'antidote X Factor

17:25 Ghost Whisperer 
18:15 Carré ViiiP
19:05 La roue de la fortune
19:50 Ma plus belle histoire
19:55 Météo 
20:00 Journal
20:35 C'est ma Terre 
20:40 Météo 
20:45 Les Experts 
21:30 Les Experts
22:20 Les Experts 
23:10 Les Experts 
00:05 Columbo : Eaux troubles
01:55 Carré ViiiP
02:45 Enquêtes et révélations 

22:05 Le débat 
23:05 Ma maison de A à Z 
23:10 Plein 2 ciné
23:15 Le bureau des plaintes
01:10 Dans quelle éta-gère
01:15 Journal de la nuit 
01:28 Météo 
01:30 CD'aujourd'hui
01:35 Cine club 
01:36 Fanny 
03:35 24 heures d'info 

22:25 Soir 3 
22:55 Ce soir (ou jamais !)
00:20 Tout le sport
00:25 Votre télé et vous
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La situation est toujours instable dans la
centrale de Fukushima au Japon,
endommagée suite à un violent séisme et
un tsunami, où l'électricité a peu à peu
été rétablie au cours du week-end. Une
menace qui relance partout dans le monde
le débat sur l'énergie nucléaire et qui
suscite de nombreuses interrogations
quant à la façon dont est produite cette
énergie et les risques que cela comporte.

L es centrales nucléaires sont générale-
ment composées de plusieurs réacteurs
produisant de l'énergie grâce à une réac-
tion appelée fission nucléaire.

Aujourd'hui, plusieurs réacteurs dits de troisiè-

me génération sont en construction ou en
projet dans le monde. Qu'est-ce qui différencie
ce nouveau réacteur de la génération précéden-
te ?

La fission nucléaire
Chaque réacteur est doté d'un cœur au

moins, lieu où se produit la fission nucléaire.
C'est là que le combustible, uranium ou pluto-
nium, est plongé dans l'eau. Ces noyaux ato-
miques très lourds et instables sont composés
d'une grande quantité de protons. Lorsque l'un
de ces atomes capture un neutron, il devient
un noyau encore plus instable et récupère de
l'énergie. Puis ce noyau se divise en plusieurs
éléments plus légers, engendrant la chaleur

qui permet à une centrale nucléaire de fonc-
tionner. Chauffée, l'eau se transforme, en
effet, en vapeur et met en route le générateur
produisant de l'électricité.

La réaction en chaîne
Cette division libère d'autres neutrons

libres et permet alors de nouvelles fissions de
noyaux (appelées produits de fission) : c'est
ainsi que fonctionne la réaction en chaîne.
Non contrôlée, celle-ci peut engendrer une
explosion d'énergie, un mécanisme utilisé
pour la bombe atomique.

Fission spontanée 
et fission induite

Il existe deux types de fission : la fission
spontanée et la fission induite. La première,
qui se produit sans absorption préalable d'une
autre particule, est très rare, seuls quelques
éléments extrêmement lourds, tels que l'ura-
nium 235, ou le californium 254 étant natu-
rellement fissiles.  La fission induite, elle,
nécessite la capture d'une autre particule, le
plus souvent un neutron, par un noyau lourd.
Sans cela, ce dernier ne peut pas se diviser.

Qu'est-ce qui différencie un EPR
des autres réacteurs ?

Le réacteur EPR (European Pressurized
Reactor, puis Evolutionary Power Reactor)
dit de troisième génération a été développé
par Areva NP dans les années 1990 et 2000. Il
s'agit d'un réacteur à eau pressurisée plus com-
plexe et doté d'une plus grande puissance que
les derniers réacteurs construits en France.
L'EPR a été développé pour répondre aux
normes imposées par les autorités de sûreté
allemande et française. Ces nouveaux réac-

teurs ont été conçus pour limiter encore plus
les risques d'accidents, réduire les doses de
radiations qui peuvent affecter le personnel
des centrales nucléaires et diminuer les émis-
sions radioactives dans l'environnement
proche. Les risques d'accident seraient ainsi
réduits d'un facteur dix, à l'instar du niveau
d'activité des rejets, assurent les concepteurs
du réacteur, tandis que le niveau d'exposition
des employés aux radiations serait réduit d'un
facteur deux. Pour assurer cette sécurité, l'EPR
est doté de quatre systèmes de refroidissement
d'urgence indépendants, d'un conteneur de
fuite radioactive, d'une enceinte de confine-
ment et de murs dont l'épaisseur globale
atteint 2,6 mètres. En matière de performan-
ce, ce réacteur fonctionnant avec de l'oxyde
d'uranium enrichi à 5% ou avec un mélange
d'uranium et plutonium (MOX) bénéficie d'une
puissance accrue et d'un plus grand taux d'uti-
lisation du combustible. L'EPR a été conçu
pour produire 22% d'électricité de plus que les
réacteurs de seconde génération, avec la
même quantité de combustible. En outre, ce
réacteur a été développé pour réduire sensible-
ment le volume des déchets radioactifs (de 15
à 30%). A ce jour, aucun EPR n'a encore été
mis en service. Mais plusieurs projets sont en
cours. En France, un tel réacteur est en
construction à Flamanville, dans la Manche.
Sa mise en route est prévue pour 2014. Un
second réacteur devrait également être
construit à Penly, en Seine-Maritime, dont le
chantier pourrait être lancé en 2012. La
Finlande et la Chine ont, elles aussi, lancé la
construction d'EPR, tandis que les Etats-Unis,
le Royaume-Uni, mais aussi l'Italie et l'Inde
projettent de construire plusieurs réacteurs de
troisième génération
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LE NUCLÉAIRE  

SON FONCTIONNEMENT, SES RISQUES
ET SA PLACE DANS LE MONDE
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L a direction de la réglementation et des
affaires générales (DRAG) de Mila
vient de geler les activités de 130

associations locales pour "non respect de
la réglementation" régissant les associa-
tions, a annoncé la wilaya. Selon le char-
gé de la communication, ces 130 associa-
tions, sur les 400 en activité dans la
wilaya, "n'ont pas renouvelé leurs agré-
ments ni leurs structures depuis plusieurs
années, violant ainsi la loi sur les associa-
tions". Ces associations peuvent reprendre

leurs activités à condition qu'elles régula-
risent leur situation, ajoute la même sour-
ce, rappelant que la conformité à la régle-
mentation avait été réaffirmée au cours
d’une conférence de wilaya des associa-
tions, organisée en octobre dernier, en par-
tenariat avec le mouvement associatif. 

Plusieurs représentants du mouvement
associatif local ont été intégrés aux
conseils consultatifs communaux en voie
de création dans cette wilaya.

Très Libre

sidou@lemidi-dz.com

MILA

Gel des activités de 130 associations locales 

La FAO a averti, hier, à la veille
de la célébration de la journée
mondiale de l’eau, que d’ici à
2025, 1,8 milliard de personnes
dans le monde vivraient avec
des pénuries d’eau. «D'ici
2025, 1,8 milliard de personnes
vivront dans des régions
victimes de pénuries absolues
d'eau et deux tiers de la
population mondiale
pourraient être exposés à des
conditions de stress
hydrique'', s’est inquiété la
FAO.

“ L es forêts piègent et
stockent l'eau, et
jouent ainsi un rôle
important dans l'ali-
mentation en eau de

millions d'habitants des mégapoles de la
planète'', a estimé l’organisation, appelant à
''plus d'attention en matière de protection et
de gestion des forêts pour l'approvisionne-
ment en eau propre''. Eduardo Rojas-Briales,
sous-directeur général du Département des
forêts de la FAO, a estimé que ''les forêts font
partie des infrastructures naturelles de tout
pays et sont essentielles au cycle de l'eau". Il
a ajouté que les forêts ''réduisent les effets des
inondations, préviennent l'érosion du sol,

régulent le niveau de la nappe phréatique et
assurent à la population, aux industries et à
l'agriculture une alimentation en eau de
bonne qualité".

Ce responsable s'exprimait à la veille de
la Journée mondiale de l'eau qui sera célébrée
aujourd’hui 22 mars. ''Les forêts constituent
une couverture végétale optimale pour les
bassins hydrographiques'', a indiqué la FAO,
soulignant que les bassins versants fores-
tiers ''répondent à une grande partie des
besoins en eau des utilisations domestiques,
agricoles, industrielles et écologiques''. "La
gestion de l'eau et les forêts sont étroitement
liés et requièrent des solutions de politique
innovatrice qui tiennent en compte la nature
complexe de toutes ces ressources vitales",

selon Jan McAlpine, directeur du Secrétariat
du Forum des Nations unies sur les forêts. La
FAO a estimé à quelque 330 millions d'hec-
tares de forêt de la planète servant à la
conservation des sols et des eaux, à la lutte
contre les avalanches, à la stabilisation des
dunes de sable, à la lutte contre la désertifica-
tion ou à la protection du littoral. 

''Cette superficie a augmenté de 59 mil-
lions d'hectares entre 1990 et 2010 et repré-
sente désormais 8 % de la surface forestière
mondiale, compte tenu essentiellement des
plantations de grande envergure réalisées en
Chine'', a-t-elle souligné.
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GRAVE ACCIDENT DE LA ROUTE
 À TIMIMOUN

4 morts et 10 blessés

Quatre personnes sont décédées et
10 autres ont été blessées dans un
accident de circulation survenu
dimanche après-midi près de
Timimoun, dans la wilaya d'Adrar, a
appris, hier, l’APS auprès de la
Protection civile. L'accident, surve-
nu sur l'axe routier reliant les com-
munes de Timimoun et de Ouled
Said, aurait été provoqué par une
collision entre un véhicule touris-
tique et un véhicule utilitaire, suite à
un dépassement dangereux. 
Les quatre personnes décédées, sur
le coup, sont une femme âgée de 45
ans et 3 adolescentes âgées entre 14
et 15 ans, a-t-on précisé. Les vic-
times ont été évacuées vers l'hôpital
de Timimoun et une enquête a été
ouverte par les services de la
Gendarmerie nationale pour déter-
miner les causes et les circons-
tances exactes de ce tragique acci-
dent. APS

DANS MOINS DE 15 ANS

Pénurie d’eau pour 1,8 milliard de personnes

L’eau viendra à manquer dans une quinzaine d’années dans le monde.
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Horaires des prières 
Annaba Alger Tlemçen 

ORAN 
Le LMD prochainement à l'ESA de Tafraoui 

Le système de formation LMD (Licence-Master-Doctorat) sera adopté à partir de la saison
prochaine au niveau de l'Ecole supérieure de l'air de Tafraoui (Oran), a annoncé, hier, le com-
mandant de cet établissement militaire, le colonel Hamid Boumaiza. Ce système est adop-
té dans le cadre du développement de la formation au sein de cet établissement, en adéqua-
tion avec les exigences de l'Armée nationale populaire (ANP), a expliqué M. Boumaiza en
marge de l'ouverture des journées d'information sur l'Ecole supérieure de l'air (ESA) de
Tafraoui, présidée, au centre territorial d'information d'Oran, par le commandant Air de la
2ème région militaire, le colonel Abdelkrim Douaissia. "L'effort se concentre sur la prépa-
ration de tous les moyens pédagogiques relatifs au système de formation LMD", a indiqué
le colonel Boumaiza, soulignant que ces journées d'information constituent une occasion
pour les jeunes pour mieux connaître les avantages de ce système et la qualité de l'enseigne-
ment au sein de l'ESA. L'ESA s'est dotée récemment d'équipements de simulation afin d'ac-
croître le niveau de formation et les compétences des étudiants dans le domaine du pilotage
d'avions, a-t-il indiqué par ailleurs I . A .

EN L’ESPACE DE HUIT ANS EN EGYPTE 

57 milliards de dollars transférés
illicitement 

D es experts ont évalué les capitaux
égyptiens transférés à l'étranger,
durant la période 2000-2008, à 57,2

milliards de dollars soit une moyenne de
6,34 milliards de dollars par an. 

Lors d'une rencontre organisée au Caire
sur le thème de "La fuite des capitaux et
son impact sur l'économie égyptienne",
l'expert financier et économiste Nabil
Hachad a souligné que la seule année 2007
a connu la fuite de 13 milliards de dollars
contre 4,7 milliards de dollars en 2008 du
fait de la crise financière mondiale. 

L'organisation internationale "Global
Financial Integrity" avait évalué les capi-
taux illicites transférés à l'étranger en
2006 entre 900 et 1,1 trillion de dollars

contre 1,26 et 1,44 trillion de dollars en
2008 soit une moyenne de 725 à  810 mil-
lions de dollars par an et deux trillions de
dollars en 2010. L'expert égyptien a préci-
sé que son pays vient en troisième posi-
tion sur le plan africain en ce qui concerne
la fuite des capitaux.  Il a également préci-
sé que "Global Financial Integrity" avait
estimé dans son dernier rapport, les capi-
taux égyptiens illicites transférés à l'étran-
ger à 2,54 milliards de dollars par an.
Alors que les flux financiers non enregis-
trés dans la balance des paiements ont été
évalués à une moyenne de 3,8 milliards de
dollars par an. 
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